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Les policiers sur ee dents

DIX DANGEREUX |
EVADES EN LIBERTE!
FAMILLE DE11 PERSONNES SURLE PAVE RENE LEVESQUE

| JOUE LE SORT
j DU QUÉBEC À
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L'HISTOIRE
INGROYABLE
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‘A Le monde de l'insolite

DEUX PAGES
DE NOUVELLES

ITELBLCLLICRVUE complétement détruit leur logement, une famille de ETRANGES...

onze immigrants pakistanais a tout perdu. Le père attend ses chèques d'assu-

rance-chômage qui sont en retard aolail lesoi quiggpuchent par MAIS VRAIES

terre faute du moindre meuble. (PAGES 16-17)

 

    

 

Une confession exclusive:
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Fondateur de la Maison du Gitoyen _.

 

‘A partir du moment où t'as une structure, t'es coincé et tu peux pas fonc-
tionner’.

JEAN PILON, LE ROBIN DES BOIS
DES CREVE-LA-FAIM, CONTESTE TOUT
LE SYSTÈME
Détesté des uns, adulé des autres, il ne passe pas

inaperçu.
des Bois

Depuis bientét 11 ans, c’est le Robin
des créve-la-faim... A qu

 

nte-qua-
tre ans, Jean-Albert Plion fait le point. "J'en con-
nais qui vont respirer en lisant ton “lead”, devait-
il dire, y vont s’imaginer que j'arrête! Tu peux
leur dire que c'est pas demain la veille et que je
suis en excellente santé”

par Guy Lassonde
photos Le Petit Journal

Jean Pilon est dans son
élément, il accorde une
entrevue et il aime ça.
Ses talents de relation-
niste vaudraient une for-
tune rour n'importe quelle
entreprise. Mais Pilon

n'est pas à vendre car
c'est lui le vendeur.
Depuis maintenant 11

ans, il vend la misère du
pauvre monde. Ses tech-
niques n'ont aucun raffine-
ment, mais elles sont
d'une brutale efficacité.
Tel un chirurgien qui pra-
tiquerait une autopsie sur
un cancéreux, il découpe
son sujet, lui tranche les

viscères et il en extrait
tout le pus pour vous le
jeter à la face… C'est
terriblementefficace!
“Avec moi “lis” ont pas

le choix, dit-il, çà pas-
se ou çà casse!” ‘lis.
c'est le Bien-Etre social,
c'est l'Hydro-Québec, le
Gaz  Métropolitain, la
Ville de Montréal, bref
tout ce qui, d'une façon
ou d'une autre, peut avoir
un lien quelconque avec
sa clientèle.
Pour les non-initiés,

Jean Pilon c'est le gars
qui après avoir fait la
“vie”, avec tout ce que ce-
la peut comporter, tel
un stage en prison, un
autre à la trappe d'O-

ve se

 

 

Jean Pllon dans son local de la Maison des Ci-
toyen, alors qu’il place une chaise qui, comme
les culsinières, sera revendue au plus bas prix
aux plus mal prix, quand ce n'est pas tout sim-
plement donné.

ka, est devenu le député
sans comté des mal-pris.
Sa dernière campagne:

rebrancher l'électricité
et le gaz qui sont coupés
aux assistés-sociaux, fau-
te de paiement. Cela l'a
conduit devant les tribu-
naix, mais c'est proba-
blement le plus beau coup
de sa carrière. L'Hy-
dro-Québec, le Gaz Mé-

sont maintenant connus
aux Etats-Unis.
Pour eux, c'est terri-

blement génant, mais
pour lui, c'est terrible-
ment efficace! “Moi,
dit-il, je suis un con-

testataire qui dit que
les lois sont profitables
à une petite clique a-
lors qu'elles écrasent la

tropolitain et Jean Pilon.

“Avecmoi “its” n'ont pasle choix, çà passe ou çà passe.ru

majorité. Je n'arrête-
rai que quand ce sera le
contraire qui prévaudra”.

Quand on lui demande
dans quelle tendance po-
litique il croit se situer,
il répond “la tendance du
monde”. Quand on lui
demande s'il croit qu'il
existe des assistés-so-
ciaux chroniques, il ré-
pond sans détour ‘que
çà existe tout comme il
peut exister des employés
incompétents’.

“Mais, dit-il, je pense
que les gens qui ont été
dépris et qui en avaient
vraiment besoin sont
beaucoup plus nombreux
que les autres... ceux
qui veulent pas se dé-
prendre".

Sa dernière
c’est la Maison du Ci-
toyen. || l'a fondée en
1975 pour entrer en com-
pétition avec les disci-
ples d'Emmaüs "A la
base, leur idée était très
bonne. vendre des meu-
bles le moins cher pos-
sible aux gens qui sont
dans le besoin. Avec le
temps, ils ont mis une
structure. sur pied, ce qui

marotte,

  

Jean Pilon.

fait qu'aujourd'hui si tu

veux acheter une table.
t'es pris pour la payer
$20 parce que là-des-
sus y'a au moins le tiers
quiva à la structure.

“Moi, la même table,
je peux la vendre $10
parce que j'ai pas ces
frais-là. De toute fa-
çon, la compétition çà
peut juste jouer en fa-
veur des acheteurs, a-
lors... “Au fait, si tu
veux faire le point com-
me tu le dis, peux-tu de-
mander aux gens qui au-
raient des meubles. de
penser à moi. Depuis
le début de l'hiver, mon
stock sort plus vite qu’il
rentre, çà fait qu'aujour-
d'hui y'me reste plus
grand chose.

“Présentement, on 2a
quelque chose comme
trois cents cas sur les
bras, dans une vingtaine
de famille au moins, il

y a des enfants de moins
d'un an... C'est pas dré-
le de coucher sur un plan-
cher à cet âge-là….."
La Maison du Citoyen
est située au 4811, rue
Notre-Dame ouest.
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ONZE IMMI

 

par Guy Lassonde
Photos
Le Petit Journal
 

Qu'il nous suffise de rap-
peler le douloureux sou-
venir de l'explosion de
Ville Lasalle. alors que
des centaines de citoyens
s'étaient retrouvés dans
la rue complètement
démunis. Le Petit Jour-
nal s'était alors fait le ca-
talyseur d'une vaste
campagne auprés de la
population afin de porter
secours aux malheureu-

ses victimes du sinistre.
La réponse avait été fou-
droyante, prouvant une
fois de plus que les Qué-
bécois pouvaient s'entrai-
der.

Lé cinq janvier dernier,
un grave incendie, néces-
sitant une alerte généra-
le, détruisait tout un pâ-
té de maisons à l'angle
des rues Vitré et Saint-
Laurent. Les sapeurs
montrélais avaient alors
combattu l'élément des-
tructeur pendant plus de
quatre heures. Outre deux

personnes blessées une
quinzaine de familles s'é-
taient retrouvées sur le
pavé.

Totalement démunis, ces
gens ont tout perdu dans
le sinistre. Combien
d'années d'un dur labeur
s'envolèrent en fumée
cette nuit-13, on ne le
saura jamais. D'origine
modeste pour la plupart,
d'un seul vêtement épar-
gné. Parmi elles, la fa-
mille Karmali, onze néo-
canadiens d'origine pa-
kistanaise qui ne vivent

au Canada que depuis
deux ans.

Sans assurance, la fa-
mille Karmali s'est re
trouvée sur le trottoir

vers une heure du matin

après avoir été tirée

du lit par les pompiers.
Précipitant, leur sortie
les onze membres de la
famille n'avaient sur eux

que leur pyjama. Diamon-
dali Karmali était alors

le principal soutien du

faible budget des siens,
Agé de 34 ans et exami-
nateur en textile, l’'hom-
me est en chômage de-
puis plus de trois mois

victime des vicissitudes
économiques cette indus-
trie.

Il est marié et pére uc
trois enfants en bas age,
dont le plus jeune a à
peine un mois. Depuis
l'incendie, les membres
de la famille Karmali ont
vécu d'expédients. Ainsi,
ils avaient été pris en
charge par la Croix-Rou-
ge qui leur à payé le gi-
te dans un hôtel pendant
deux jours.

Le Bien-Etre social
prenait la relève pour
leur assurer un gite
temporaire pendant deux
semaines. Entre-temps,
divers organismes de cha-
rité se chargeaient de
leur trouver des vête-
ments et de la nourritu-
re Le Centre Social
d'Aide aux Immigrants
s'est récemment chargé
de faire des pressions
afin qu'ils soient admis
dans une habitation à
loyer modique (HLM).
lls y sont depuis une se-
maine.

Habiliés et possédant
maintenant un toit. les
Karmali ont besoin d'un
coup de main pour se
meubler. Les change-
ments d'adresses effec-
tués depuis l'incendie
(à trois reprises) ont
retardé le chèque d'as-
surance-chômage de plus
d'un mois. Toujours sur
le conseil du Centre d'Ai-
de aux immigrants, Dia-
mondalie Karmali s'est
adressé à la Maison du
Citoyen de Jean Pilon
afin de trouver des meu-
bles pour les chambres
la cuisine et le salon.

Jean Pilon fait présen-
tement face à une pénurie
de meubles en raison des
incendies qui ont ravagé
la métropole ces der-
niers mois. “La seule ai-
de que j'ai pu leur don-
ner devait-il dire. con-
sistait à fournir des

RANTS PAKISTANAIS

ORT TOUT PERDU
Le rayonnement et la conscience d'un peuple

passent souvent par la façon dont À traite ceux
qui ont besoin d'aide. Cette phrase, qui se passe
de commentaire, les Québécois et les Canadiens
en général n'ont jamais ou à l'entendre. Au cours
des ans, plus d'une catastrophe, que ce soit chez
nous où ailleurs, a confirmé que la majorité de
la population avait le coeur sur la main.

~ ; A

Agé d'un mois seulement, le plusjeune membre de la famille Karmah doit
aussi s'accomoder , à défaut d'autre chose, du matelas qui a été jeté sur le
plancher.

Tout un pâté de maisons
avait été rasé le cinq jan-
vier dernier dans l'incen-
die de la demeure où ha-
bitait la famille Karma-
I.

matelas. Pour le mo-
ment, quand bien mé-
me je voudrais, il me
serait impossible de fai-
re plus car mes entre-
pôts sont vides.”

Les Karmali auraient
besoin de lits, d'une ta-
ble de cuisine, de chai-
ses enfin de l'ameuble-
ment usuel d'une maison,
à l'exception d'un poé-
le et d'un frigidaire ces
derniers appareils étant
fournis avec l'apparte-
ment. “Profitant de notre
visite, le chef de famil-
le nous demanda de no-
ter dans notre article,
qu'il accepterait n'impor-
te quel travail même
si sa spécialité est dans
le textile.

Dans un français iabo-
rieux, Diamondali Kar-
mali devait nous dire
“qu'il aimerait cent fois
mieux travailler même
au salaire minimum que
d'avoir à rester oisif à
attendre un chèque”. Les
Karmali habitent au 950,
rue Robin, appartement
301, à Montréal. On peut
aussi faire parvenir des
meubles à la Maison du
Citoyen, au 4811 ouest
rue Notre-Dame.
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Le Québec sur lu seilette

L'HEURE DE LA

NEWYORK POUR
RENE LEVESQUE

C'est fou commele Canada anglais et nos voisins
américains s'intéressent soudain et plus que ja-
mais auparavant à tout ce qui se passe au Qué-
bec depuis un certain soir de la mi-novembre
1976.

Tantôt, c'est pour ma-
nifester de l'inquiétude.
du scepticisme, de f'arro-
gance, tantôt pour mar-
quer une certaine curio-
sité intéressée en fonction
de l’avenir d'un Canada
éventuellement  amputé,
un jour, de l'une de ses
plus belles et plus riches
provinces.

D'aucuns font un effort
pour analyser et compren-
dre la situation en essay-
ant même d'engager leurs
concitoyens anglophones

à se montrer ouverts,
conciliants et compréhen-
sifs à l'égard des Québé-
cois,
mieur

incitant à
connaître.

les
nous

en

D'autres manient l'ironie

grinçante, le sarcasme,
le dépit. la rancoeur et
vont jusqu'à brandir par-
fois la menace.

Quant aux Américains,
ils sont attentifs, prag-
matiques, moins nerveux,
tout en suivant de près
l'évolution de la situation
politique au Québec où
ils détiennent de larges
intérêts. ls pourraient
même investir de nou-
veau, dès lorsque leur
seront fournies les né-
cessaires garanties de
solvabilité, de rentabilité
et de sécurité pour leurs
capitaux dans une provin-
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ce qui songe à se muer
éventuellement un jour en
un État souverain, poli-
tiquement parlant, sans
que cette indépendance
verse dans le socialisme
qui effraie tant nos voisins
américains et le monde de
la finance en particulier
qui voit rouge à ce pro-
pos. Certains sont même
allés jusqu'à évoquer al-
lègrement l'apparition
d'une sorte de Cuba sur
la frontière nord des
Etats-Unis.

Cette panique est de la
pure sottise comme tous
les bobards qui circulent

dans certains milieux
‘’angio-canadians“. Com-
bien plus intelligente et
plus logique est la posi-
tion adoptée par le presti-
gieux Economic Club de
New York qui s'apprête
à réserver, ces jours-ci,
un accueil extraordinaire,
sinon chaleureux et ami-
cal au Premier ministre
du Québec, M. René Lé-
vesque, qui fera salle
comble dans la métropole
américaine.

{I sera l'invité d'honneur
et le conférencier au cours
d'un grand banquet qui
réunira quelque 1500 con-
vives et l'on s'apprête à
dérouler le tapis rouge
sous les pas de M. Léves-
que, tel un chef d'Etat
important ou une grande
vedette internationale. Il
y a là de quoi blesser sa
traditionnelle modestie
qui va déjà en prendre un
coup en l'obligeant à re-
vétir un habit de soirée
pour la première fois de

sa vie.
Mais à part un succès

de curiosité évident, il y
a plus etc'est d'abord et
avant tout pour les repré-
sentants du capital amé-
ricain et multinational,
l'occasion révée de pren-
dre le pouls du chef pé-
quiste, de le jauger et de
voir ce qu'il a dans le ven-
tre pour se faire une idée
de la façon donton traitera
avec lui et son gouverne-
ment dans les mois à ve-
nir et ce qu'on fera avec le
Québec et pour le Québec
tout en servantles intérêts
des puissancesdel'argent.

De ce qui se dira là of-
ficiellement et en coulis-
ses pourront dépendre en
grande partie, à brève
échéance, les décisionsfu-
tures qui seront prises au
sujet des prêts et inves-
tissements à court ou à
long terme dans la Belle
Province. M. René Léves-
que et sa suite vont jouer
là une partie serrée qui
engagera et conditionnera
largement notre avenir
sur le plan économiqun et
on ne peut que lui sou-
haiter bonne chance à
cette occasion unique de
faire valoir une politique
cohérente, logique et ra-
tionnelle de la: part du
gouvernement du Québec
en la faisant miroiter à
travers le prisme de l'in-

dépendance,ce que ne sau-
raient oublier les auditeurs

et les interlucuteurs du
président du Parti québé-
cols.

 

 

Selon des journalistes ontariens en mal de nouvelles sensationnelles,
même les plus rocambolesques, le pauvre Québec aurait été envahi de-
puis l'élection du Parti québécois par ‘seulement’ 15,000 agitateurs fran-
cals. Si la chose était le moindrement fondée, nul doute que les gendar-
mes et les CRS (qu'on voit ci-haut lors d’une manifestation d'agriculteurs
à Paris) seraient les premiers à se frotter les mains d'aise à la pen-
sée queles agitateurs sont devenus marchandise. exportable!

QUINZE MILLE “AGITATEURS”DE
FRANCE SEJOURNENT AU QUEBEC
DEPUIS NOVEMBRE!

Les journalistes mont-
réalais réunis au salon
Mont-Royal de l'hôtel
Bonaventure à l'occasion
du lancement du 9e salon
international de l'auto de
Montréal n'en croyaient

pas leur oreilles: un re-
présentant de la célèbre

marque allemande Mer-
cedès Benz venait d'ap-

prendre à Toronto que
le Québec avait été enva-

hi par quelque 15,000
agitateurs français depuis

l'élection du 15 novembre
1976. Notre bonhomme
était des plus sérieux,
disant avoir foi dans sa
source d'information, ce
qui eutl'heur de faire sou-
rire M. Greg Bogdaneris,
gérant régional de Merce-
des Benz.

“Ce qu'on peut vous ra-
conter comme sornettes
dans la capitale de l'Onta-
rio. Allons, ce n'est pas
sérieux!*. dit-il, tout en
expliquant à son Collè-

gue ontarien que les six
millions de Québécois n'ont
nullement le désir d'être
à la remorque d’une quel-

conque puissance étrangè-
re si jamais ils se déta-
chaient du reste de la
Confédération. D'autres vi-
siteurs, ceux-là des
Américains, rigolaient en

écoutant raconter quel-

ques-unes des déclara-
tions farfelues à propos

du Québec faites par les

mass media dans les au-
tres provinces.

 

BRITANNIQUE...
Cette amusante carica-

ture a paru dans un récent
numéro de l'hebdomadaire
BC Today. de Vancouver.
On préte à René Léves-
que, qui est en train de
déguster un bol de céréales
d'une marque bien connue,
les paroles suivantes:
“ll n’y aura bientôt plus
de stupides mentions en
anglais sur nos boites
de céréales. || paraît
que cette blague a bien
fait rigoler les gens de
l'Ouest.

… SOON THERELLBE
0 SUD ENUSH

CEREAL BOXES
CAREvoue

 

 

       

  

 

 



 

—
—
—

=

 

mr

À EXISTEDES MOYENS PRÉCIS
, DE GARDER EN VIE TRICOFIL

Bon nombre de pe-
tites entreprises spé-
clalisées dans le tex-
tile réussissent fort
bien en affaires dans la
région métropolitaine
de Montréal, malgré
une rude concurrence
de la part des produits

importés en majeure
partie de l'Extrême-
Orient. A quoi attribuer
pareil succès au mo-
ment où l'usine Tricofil,
de Saint-Jéréme doit
être renflouée à coup
de prêts et de se-
cours financiers du gou-
vernement québécois?

La question a été po-
sée par un représentant
du PETIT JOURNAL à
quelques hommes d'af-
faires, qui ont tous fait
preuve d'optimisme a
lors qu'aux dires des é-
conomistes, la  situa-
tion ne devrait être
guère reluisante au Ca-
nada en 1977. Des pa-
trons qui dirigent de pe-
tites entreprises dans le
centre et le nord de Mont-
réal disent que si l'an-
cienne Regent Knitting,
de  Saint-Jéréme,  (de-
venue Tricofil) avait
été rentable, M. Hyman
Grover ne l'aurait certai-
nement pas abandonnée en
1971.

Deux de nos interlocu-
teurs . qui tiennent à l'a-
nonymat, opinent qu'il
aurait fallu moderniser
la machinerie tout entiè-
re afin de pouvoir répon-
dre adéquatement aux
exigences de l'heure,
c'est-à-dire obtenir
un haut rendement des
hommes et de la machi-
nerie. Pour un de nos
interlocuteurs, qui est
dans la fabrication de
lainages depuis plus de
vingt ans, il semble que
la main-d'oeuvre chez

Tricofil

|

soit plutét

âgée. ce qui fait qu'on

ne peut s'aftendre qu'elle
donne un rendement aus-
si élevé qu'il y a dix. quin-
Ze ou vingt ans.

Notre troisième inter-
locuteur est d'origine ca-
nadienne. Il. est le co-
propriétaire de la mai-

son Saey Tricot. située
rue  Christophe-Colomb,
dans le centre-nord de
Montréal.

Lorsqu'on lui a de-
mandé comment il se
fait que son entrepri-
se soit florissante, il a
répondu: ‘’D'abord, par-

ce que notre volume de
production est moyen
plutôt qu'élevé,. Deu-
xièmement. nous savons
toujours conservé une
qualité uniforme, refu-
sant de sacrifier l'avenir
pour le présent. Nous dis-
posons aussi d'une équi-
pe de travail stable, in-
telligente, bien formée,
capable de faire face ra-
pidement à toute situa-
tion d'urgence.”

‘Disons qu'un nouveau
caprice de la mode in-

ternationale s'impose à
la vitesse de l'éclair au
Canada, depuis Terre-
Neuve jusqu'à la Colom.
bie-britannique. Gra-
ce à notre mode de fonc-
tionnement au niveau de
la planification et de
la fabrication. il nous
est possible de nous a-
dapter très vite
aux nouvelles exigences.

Des créations très en
demande arrivent de
France, d'Italle ou Je
Belgique ? Grâce à
notre système bien rodé
depuis des années,nous
pouvons faire face à la
musique de façon abso-
lument concurrentielle

Il nous est méme arri-
vée de produire à Mont-
réal des tricots de quali-
té égale à ceux d'Euro-
pe à un prix de revient
moindre,” ajoute M. Saey
qui dit que les concep-
teurs à son emploi sont
parfaitement renseignés
sur tout ce qui se pas-

  

monsieur Edgar
Saey, de la maison Saey
Pour

Tricot, de Montréal,
il est parfaitement pos-
sible à des industriels
canadiens de rivaliser
avec leurs rivaux eu-
ropéens et asiatiques,
pourvu qu'ils donnent à
la clientèle ce qu’elle
est en droit d'exiger
d'eux. Pour ce faire,
qualité et satisfaction
doivent toujours aller
strictement de pair, dit-

se dans leur milieu, tant
chez nous qu'à l'étranger.

Nos deux autres inter-
locuteurs s'étaient expri-
més plus tôt d'une façon
semblabie, soulignant que.
si on propose des arti-
cles de qualité qui sont
conformes aux goûts
et aux besoins de la clien-
tèle (de plus en plus
exigeante depuis que
les prix ne cessent d'aug-
menter) beaucoup mieux
renseignée que par le
passé.

Est-il possible de res-
caper Tricofil? Selon les
hommes d'affaires mont-
réalais concernés. la cho-
se est certes possible
pourvu qu'on y mette le
temps. l'argent et l'éner-
gie voulus tant au sein
du conseil d'administra-
tion de Tricofil que chez
les divers ministères ca-
pables de donner le coup
de pouce voulu.

 aT TRA ER, nan penn

 

Vue générale de l'usine de Tricofill, située à Saint-Jérôme, à une tren-
taine de milles au nord de Montréal. L'immeuble ancien abrita jusque vers
le début de la présente décennie la société connue sous la raison sociale de
Regent Knitting Mills, propriété du Montréalais Human Grover.

 

Advenant que le Québec devienne un
Etat souverrain, combien de fonction-
naires fédéraux seraient affectés par
une telle transformation? D'après le
Financial Post, de Toronto le chif-
fre dépasserait quelque peu les 20,000
ence début d'année 1977.

L'hebdomadaire torontois précise
que Air Canada compte environ 8.
000 cols bleus, blancs et autres et
le CN, quelque 6,000. Au Québec,
la Société Radio-Canada a un personnel
de quelque 4,000 hommes et femmes,
tandis que l'Office National du Film
en compte un franc millier. Parmi
les autres sociétés fédérales à l'oeu-
vre au Québec comptant des centaines

 

PLUS DE 25,000 FONCTIONNAIRES
FÉDÉRAUX PERDRAIENT LEUR
EMPLOI DANS UN QUÉBEC LIBRE

 Avec l'avènement d’un Québec souverain, on estime à quelque 25,000
le nombre de fonctionnaires fédéraux exposés à se retrouver dans la
rue du jour au lendemain. Ci-haut, des membres du personnel des pos-
tes à la station Windsor, au coeur de Montréal.

d'employés, citons la Société centrale
d'hypothèques et de logement (envi-
ron 800), la Régie tédérale de dévelop-
pement des affaires (plus de 650)
l'Hôtel de la monnaie (situé à Hull.
qui emploie environ 300 personnes), la
Société des biens de la couronne (quel-
que 300) et l'Energie atomique du Ca-
nada (Près de 100 individus).

Il faut également tenir compte des
préposés à la douane, à l'immigra-
tion et de leurs nombreux collègues
attachés à une foule de ministères,
ce qui pourrait porter le total à 25.
000. Et combien de ces individus pour-
raient être embauchés immédiate- |_
ment dans un Québec ‘libre’?
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À VOUS FAIRE TOURNER LA TÊTE!

lité. dc
3,500,000 JEUX DE
PLAQUES DE VÉHICULES
AUTOMOBILES AU QUEBEC

La remise des plaques
d'immatriculation  d'au-
tos, a mobilisé de nombreux
effectifs du  ministére
québécois des Transports.
Si I'on dresse la liste des
personnes directement
impliquées, on pense tout
naturellement aux fonc-
tionnaires qui oeuvrent
dans les 455 bureaux
émetteurs. Mais il faut
aussi noter le soutien
constant du Service de
l'Informatique, suite à la
progression phénoménale
du nombre d'automobiles

sur les routes du Québec
au cours des dernières
années. Notons qu'on esti-
me à $126.700,000 la
somme qui sera perçue
entre le ler octobre der-
nier et le 31 mars pro-
chain. Pour l'année 76-77.
les montants perçus de-
vraient atteindre la son

me record de $160,000.
000. Rappelons aussi
qu'on livrera cette année
3.500.000 jeux de plaques
dans 56 ‘catégories de
véhicules.

Cette sémillante demoiselle n'a pas grand-chose sur
le dos, direz-vous! Et pourtant, cette belle fille
vient d'être élue "Miss Hiver”. Il est vrai que ce
choix s'est fait sur la Côte d'Azur où les bises et
les tempêtes de neige sont rares! Si vous voulez
plus de précisions, c'est au Luna Park installé au
Parc des Expositions de Nice que l'événement a eu
lieu. L'heureuse élue, Caroline Florence Risler,
une Oranaise de 25 ans, secrétaire et mannequin
à ses heures, a gagné un tour de manège sur
les chevaux de bois. La chanceuse!

 

LA SANTÉ, C'EST
L'AFFAIRE DES 23
MILLIONS DE CANADIENS
Comme on n'a qu'une

seule vie, jointe à un seul
corps, qui sont tous deux |
irremplaçabies, il faut en
prendre bien soin. La san-
té est le bien le plus pré-
cieux que possède l'hom-
me, rappelle M. Marc La-

londe, ministre de la
Santé nationale et du Bien-
Etre social, à l'occasion
du lancement du program-

 

me de l'insigne honoriti-

que Vraie-Vie. Cette cam-
pagne vise, en résumé,
à faire valoir le mérite
de particuliers qui s’em-
ploient depuis des années
à sensibitiser l'importan-
ce de la santé sous toutes
ses formes. Hl est à es
pérer que chacun des 23
millions de Canadiens fe-
ra sa pait.

a

3 A titre de ministre de Ia Santé nationale, M. Marc
Lalonde se fait l'ardent propagandiste de la cam-
pagne qui vient d'être lancée à travers le Canada
sousl'égide de Vraie-Vie.
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À l'un des 455 bureaux émetteurs du Québec, un
fonctionnaire fait une dernière vérification avant
de remettre ses plaquesà un client.
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ONOUVRE À LA CIRCULATION
L'AUTOROUTE DUFFERIN,
À QUÉBEC

 

Plus de 40.000 véhicules
emprunteront quotidien-
nement l'autoroute Dufte-
rin-Mont-morency ouver-

‘te, depuis peu. à la cir-
culation dans la région de
Québec. L'ouverture de
cette artère de pénétra-
tion, qui surplombe les
battures de Beauport, les
quartiers  Limoilou et

Saint-Roch pour aboutir
non loin de la colline par-
lementaire, couronne six
ans de travaux ardus.
L'autoroute Dufferin, dont
la structure d'étagement
s'étend sur presque toute
sa longueur, soit 1.8 mil-
le, a entraîné des débour-
sés de l'ordre de $60 mil-
lions.

 

FesdarLas UN FONCTIONNAIRE QUI À
BIEN MERITE DU QUEBEC

PREND SA RETRAITE

.Le plus ancien et certes le plus couru des carn
vals dans la Belle Province est sans contredit etui
de Québec, qui bat son plein actuellement. Chaque
année, il donne lieu à une foule de divertissements
collectifs dont une pittoresque course en canots
sur le Saint-Laurent, entre Québec et Lévis. La
distance entre ces deux points n’est que de 1,6 ki-
lomètre, mais la présence de glaces rend la
prouesse parfois très périlleuse sinon palpitante
à souhait.

PARTICIPEZ EN MASSE
À NOS CARNAVALS
D'HIVER

Félix Edge, qui fut l'ins-
tigateur de la radio-com-
munication au ministère
ge la Voirie du Québec, il
a 28 ans, vient de pren-

dre une retraite bien mé-
ritée. En 1948, M. Edge
était en effet chargé d'im-
planter un premier sys-
tème de radio-communi-

cation entre les véhicules
de la voirie patrouillant
la route 175, a travers le
Parc des Laurentides et
les centres de voirie. A
partir de 1971, il joua le
rôle de ‘‘coordonnateur’
du ministère des Trans-
ports auprès du minis-
tère des Communications.

 
En ce début de 1977, tout

bon citoyen du Québec est
tenu de prouver sa fier-
té et son attachement aux
institutions bien de chez
nous. Or, existe-t-il une
meilleure façon de prou-
ver qu'on s'intéresse vrai-
ment à la vie collective
marquée de réjouissances
en participant à l'un des
nombreux carnavals pré-
sentés aux quatre coins de,
notre territoire? Mais
pour y participer, il faut
savoir où ils se dérou-
lent et à quelle date pré-

cise. C'est en vue de vous
faciliter la tâche que le
ministère de la Chasse,
de la Pêche et du Tour-
risme diffuse la brochu-
re Ephémérides d'hiver.
On se la procure, sans
frais, en écrivant au Ser-
vice des renseignements
touristiques. 2. Place
Ville-Marie, Montréal:
150 est, boulevard St-
Cyrille ou 12, rue Sainte-+
Anne, à Québec dans cha-
que cas, ou encore à l'aé-
roport international de
Montréal à Mirabel.  



actualité. actualité. actualité. actualit
LEEMARVIN À UNE
MAITRESSE QUI VA LUI
COUTER CHER:*400.000
Pour se débarrasser de sa maitresse, Michelle

Triola, I'acteur Lee Marvin va devoir débourser
la jolie somme de $400,000. Dans un jugement
historique, la Cour supréme de la Californie
vient en effet d'établir que ladite Michelle Trio-
la doit être considérée comme la femme de
l'acteur en ce qui concerne ses droits sur les
biens de Lee Marvin.

Michelle qui vivait avec ne des divorces sans

 

l'acteur depuis plus de
six ans. a quitté Lee en
1970. Entre-temps, el-
le avait légalement pris

le nom de famille de son
amant: ‘Marvin. Dans
sa requête en justice,
Michelle Triola deman-
dait la moitié des biens

mariage et va probable-
ment déclencher des con-
troverses dans les mi-
lieux religieux ou juri-
diques. Pour sa part, le
procureur de Mlle Trio-
la, Martin Mitchelson,
prétend. que ‘cela ouvre
une porte aux couples
non mariés qui veulent
porter leurs problèmes

de l'acteur, y compris de
l'argent encaissé prove-

  i vo. À

Lee Marvin photographié aux côtés de Michelle
Triola alors qu’il recevait un Oscar à titre de

meilleur acteur dansle film ‘Cat Ballou’.

devant les juges.” Aprèsnant des tilms qu'il a-
avoir quitté Michelle, Lee

 

vait tournés pendant qu'il
vivait avec elle. Soit un
total de $800,000.
Cette décision crée un

précédent dans le domai-

Marvin a épousé une a-
mie d'enfance, Pamela
Feelay. C'était son second
mariage.

 

l'aumônier des policiers
ù lu retraite

LE PÈRE BOULAY A
TOUJOURS EU HORREUR
DU POULET
Après avoir été l'aumônier des policiers de

Montréal pendant un quart de siècie, le RP.
Bertrand-Marie Boulay prenait récemment une
retraite bien méritée.

Ce Dominicain des plus accessibles, connu pour son
franc-parler, consacrait deux après-midi par semai-
ne aux agents de la paix de Concordia, en plus d'être
à leur disposition 24 heures par jour. Le R.P. Boulay
n‘aura pas de successeur à la Fraternité, a-t-on appris
de la bouche d'un porte-parole du siège social situé sur
la rue Gilford. Les policiers ont comblé de cadeaux leur
vieil ami, qui trouva le courage nécessaire pour leur
faire un aveu qui en a surpris plusieurs, à savoir,
qu'il déteste le. poulet! Pauvre Père, ce qu'il a pu être
la victime de l'esprit de sacrifice si digne des fils de
saint Dominique!

 

 

ON FAIT
PAYER AUX
FRANCO-
ONTARIENS LE
TRIOMPHE
DU PQ
Le terme “fair play"

en est un qu'on devrait
biffer du vocabulaire
“canadien” puisqu'il est
devenu lettre morte dans
plusieurs provinces. On
vient d'ailleurs d'en avoir
une preuve décourageante,
de la part du ministre
ontarien de la Santé. Le
sieur Frank Miller a
déclaré publiquement à
Toronto que si ie gou-
vernement provincial
a été lent à améliorer
les services sanitaires
prodigués aux Franco-

 

 

“Je suis riche, je viens de frapper du café.   
ontariens, c'est parce
que la majorité des an-
glophones sont nerveux
depuis l'avènement au
pouvoir du PQ à Qué-

bec! Une chance que ethnies ont absolument
dans la Belle Province on
ne pratique pas le racis-
me et que les gens ap-
partenant aux diverses

droit aux mémes ser-
vices médicaux tant pu-
blics que privés, que la
majorité francophone.
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UN VERITABLE FLEAU CAUSE PAR
DES JUVENILES DANS NOS ECOLES

1
Le prix d’une école élémentaire, voilà ce qu’il

en a coûté l'année dernière à la Commission
des Ecoles Catholiques de Montréal, pour cou-
vrir les pertes occasionnées par les vols les In-
cendies et le vandalisme. La majorité de ces ac-
tes étant commis par des juvéniles, c'est un vé-
ritable fléau que doivent affronter les commis-
saires de la CECM!

En effet, aussi incro-
yable que cela puisse
être, la plus grosse
commission scolaire du
Québec. a dû débourser
près de deux millions
et demi de dollars en
1976 pour faire échec
aux actes de vandalis-
me. C'est peu si on le
compare aux 234 mil
tions de dollars qui ont
été déboursés aux Etats-
Unis l'année dernière
pour l'ensemble du ter-
ritoire, mais si cette
somme était investie
ailleurs. plus d'une cho-

se pourrait changer dans
l'éducation des enfants.
Ainsi, on estime qu'a-

vec la même somme,
il serait possible d'équi-
per chacune des écoles
de la CECM d'équipe-
ments de ski de fond
pour le plus grand béné-
fice des enfants. C'est
un dossier noir, qui s'ap-
parente à un véritable
fléau social, que le Pe-
tit Journal a mis à jour
en tentant d'en savoir
plus tong.
Ainsi. et les policiers

le reconnaissent impli-

VÊTEMENTS
DE TRAVAIL

   =
GILLE
DUHAMEL

4437 Amiens,

Mil-Nord  
 

 

par Guy Lassonde
photosLe Petit Journal

citement, la majorité
des actes de vandalis-
me sont commis par des
juvéniles qui restent im-
punis la plupart du
temps. Citant un rap-
port préparé pour le bé-
nétice de la CECM,
Mile Henriette Robadey
confirmait que “trés peu
d'auteurs de ces délits
ont été arrêtés et tra-
duits devant les tribu-
naux'’.
Outre ce fait, quand il

s'agit de vol de matériel,
on constate que les au-
teurs, toujours des ju-
véniles, sont les ‘em-
ployés* de receleurs ha-
biles qui leur comman-
dent d'avance les cri-
mes à commettre.
“Quand il nous arrive

d'en coincer un, de dire
un détective de la poli-
ce de la CUM, on na
pas d'autre choix que de
le confier à la cour du
Bien-Etre social. Pour-
tant ces jeunes spécia-
liste du vol sont souvent
plus dangereux que leurs
confrères ‘majeurs’.
Devant cette situation

et après avoir consta-
té le demi-échec des me-

CATALOGUE DE
BLIOUX EN OR

10KT.
30% à 50% de rabais sur
bijoux en or 10kt

 

Des tiroirs fracassés, des dossiers brülés, du

 

ail 5
matériel volé, la police n'en finit plus d’enquéter
sur le saccage dansles écoles.

sures normales de pro-
tection comme les sys
tèmes de gardien et les
patrouilles préventives,
la CUM a commandé
l’année dernière un rap-
port global sur la situa-
tion.

Les choses, concluent
le rapport ne sont guè-
re reluisantes, on assis-
te a un phénomène so-

cial difficile à endiguer
et le seul moyen d'obte-
nir des résultats c'est
encore de s'attaquer au
mal à sa base, c'est-à-
dire en éduquant la
clientèle scolaire pour
lui inculquer des prin-
cipes de civisme.

Pour ce faire, la col-
laboration des profes-
seurs était essentielle.

  

   
Mlle Henriette Roba-
dey, de la CECM, a
expliqué les mesures
qul ont été prises par
la CECM pour contrer
la vague de vols, d'In-
cendies et d'actes de
vandalisme qui ont été
commis dans les éco-
les de Montréal.

Ainsi à l'école élémen-
taire Saint-Jean-de-Ma-
tha, la direction, avec
le concours des ensei-
gnants, a monté de toute
pièce une campagne d'em-
bellisement et de déco-
ration de l'institution. Le
talent des enfants a été
mis à profit pour pein-
dre les casiers, une des
principales cibles des

vandales, et décorer d'une

 

   

     -
L'agent Réal Cantin, du
service des relations
publiques de ia police
de la CUM, confirmait
que la majorité des ac-
tes de vandalisme é-
talent commis par des
juvénites.

façon particulière les
fenêtres de la bâtisse.
Les résultats, quelques

mois seulement après
cette campagne, sont dé-
jà très encourageants
et on espère bien que
1977 ne grèvera pas la
CECM du prix d'une éco-
le pour compenser les
pertes subies par la sui-
te des méfaits des van-
dales.

 

MONTRÉAL À L'HEURE DE JEAN DRAPEAU
Le maire de Montréal,

Me Jean Drapeau, pro-
nonçait ces jours derniers
un remarquable discours
à l'occasion du déjeuner
de la Chambre de Com-
merce de Montréal sur
le thème “Quelle heure

CATALOGUE GRATUIT! est-i?" Le premier ma-
crivez sans délai à gistrat de la métropole,

oSREATIONSJane plus en forme que ja-
. 490, - mais, semble loin de

ontréel H3H 3C7 935-8103} vouloir se retirer de la

PEEEEEEEEE EEEEDy

200 METHODES DE FAIRE ; I
DE L'ARGENT À temps plein

$ LA RÉUSSITE COMMENCE oupartiel pl
AUJOURD'HUI $ $ chez vous
PASSEZ À L'ACTION! . B

 

a Oes centaines de gens. hom ¢ oy
mes et femmes l'ont fat à Nom
vant vous! its sont devenus pue
leur propre patron! Des pas- ville
se-temps sont devenus su
rourd'hus des entreprises per
vées Horissantes: «
Cessez de réver et passez à
l'action’ C'est peut-être te coup

a de pouce qui vous Manquan

Faites-moi parvemie. tous frais payés. voire
’. livre “200 ENTREPRISES PRIVÉES* ci-joint

34.95 SV.P. inclure $1 00 avec commandes

Satislaction garantie Ou argent rems
"200 ENTREPRISES PRIVÉES"
C.P. 476 Station M. Montréal
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scène municipale. Tout
au contraire, Me Drapeau
a laissé percer son in
tention de ne pas céder
aux pressions du gou-
vernement péquiste qui
trouvera en lui un re

doutable adversaire. On
remarque ici, de gauche
à droite, entourant le
maire de Montréal, un
peu avant le déjeuner,
MM. Gérard Niding, pré-
sident du comité exécutit

de la ville de Montréal,
Edgar Charbonneau, pré-
sident de la Chambre de
Commerce de Montréal;
Me Jean Drapeau et M.
Yvon Lamarre, vice-pré-
sident du comité exécutif.

 Sens

 



  

- Edmond

  

 

“Russi populaire que | utchev!

LAVENIR DU QUEBEC EN PARTIELIE
À LA PERFORMANCE DE RENÉ LÉVESQUE
Jamais discours politique dans l'histoire du célèbre Econonic Club, de New York, n'aura été at-

tendu avec plus d'impatience que celui que prononcera le premier mnistre René Lévesque mardi

à midi. Un porte-parole de ce club a déclaré au PETIT JOURNAL qu'on a reçu quelque 2,000

demandes de billets (à $50 pièce), mais qu’on ne peut asseoir que 1,500 convives au grand salon

du club, sis av 522, Fifth Avenue, au croisement de la 44th Street. Le dernier diner prestigieux et

à caractère international tenu dans ce cénacle de la haute finance internationale remonte à 1962,

YORK

alors que feu Nikita Khroutchev y avait prononcéun discours enflammé.

On a appris que le pré-
sident du Parti québé-
cois, qui était invité à
traiter de sa philosophie
socio-économique dès le
lendemain de son élec-
tion le 15 novembre der-
nier, traitera des posi-
tions du PQ en matière
sociales, économiques
et constitutionnelles. On
s'attend qu'il aborde aus-

si divers autres sujets,
comme le taux de ché-
mage au Québec, celui
de l'inflation et la natio-
nalisation probable de
certaines industries pri-
maires.
On s'est abstenu d'iden-

tifier ceux qui prendront
place à la table d'hon-
neur, sauf le gouverneur
Hugh Carey de l'Etat de
New York et les minis-
tres québécois suivants:
MM. Claude Morin, mi-
nistre des Affaires inter-
gouvernementales,  Jac-
ques Parizeau, mnistre
des Finances et Guy Jo-
ron ministre de l'Energie.
La délégation québécoise se
composera également de
MM. Roland Giroux, pré-
sident de l'Hydro-Québec.

Lemieux, direc-
teur général des finances
au même organisme d'E-
tat, Georges Lafond, tré-
sorier de l'Hydro-Québec,
Robert Boyd, président

de la Société d'énergie de

la Baie James et de M.

Pierre Goyette, sous

ministre québécois des
Finances.

Selon la même source
de renseignements, le

premier ministre Léves-
que et ses principaux
collaborateurs auront plu-

sieurs entretiens d'affai-
res les 24 et 26 janvier,

soit la veille et le lende-

main uu discours tant at-

tendu dans les milieux

américains, qui ont pré-

té quelque $2.3 milliards

au Québec l'an dernier.

Plusieurs des auditeurs

nettement intéressés par

les propos de M. Léves-

que sont des dirigeants

de maisons de courtage

qui voient à écouter les

obligations fédérales,

provinciales et même

municipales émises au

Il paralt que ce sera la première fois

 

que le premier ministre René Lévesque endossera un habit de gala mar-

di prochain, jour qu'il prononcera une allocution fébrilement attendue par

les milleux financiers canado-américains. Le chef d'Etat québécois s'a-

dressera alors à plus de 1,500 auditeurs suspendus à ses lèvres, réu-

nis au très digne Economic Club de New York. On ignore toutefois si

le leader québécois s’amènera tête nue ou Coiffé d'un “tuyau” de castor,

ce jour-là.

Canada sur le marché a-
méricain. On comprend
que plusieurs d'entre eux
son inquiets depuis que
le Québec a manifesté sa
ferme intention de se dé-
tacher du Canada. qui
emprunta plus de $9.6
milliards l’an dernier
sur divers marchés in-
ternationaux. A New
York, on rappelle avec
une pointe d'humour que
M. Lévesque n'a pas eu
à exercer la moindre
pression, contrairement
à M. Robert Bourassa,
pour être invité à s'a-
dresser aux membres
du puissant Economic
Club.
Les dirigeants de la

haute finance américaine
disent que leurs inves-
tissements sont influen-
cés primordialement
par l'état de santé du cré-
dit d'un gouvernement.
de même que par la
ligne de conduite fédé-
rale et provinciale, les
perspectives économi-
ques et le taux d'infla-
tion. “Mais l'aspect poli-

tique jouera parfois un
rôle plus important que
l'économique,” d'ajouter
un homme d'affaires in-
fluent de New York.

Selon les observateurs
américains, M. Léves-
que devra dire claire-
ment si le Québec s'o-
rientera vers la sociale-
démocratie à la maniè-
re scandinave ou vers le
socialisme. Lors d’une
interview reproduite
dans le New York Times
te 22 novembre dernier,
te leader québécois dé-
clarait: “Le Québec a
certes besoin d'investis-
sements étrangers, mais
nous ne les quémande-
rons pas comme cela
s'est fait si fréquemment
au cours des dernières
années. “Au cours du
même entretien avec le
journalistes  newyorkais,
M Lévesque ajoutait:
“Je suis un modéré. Je
qualifié d'ignares ou en-
core, de malicieux ceux
qui prétendent que le PQ
entend établir ici un ré-

gime semblable à celui
de Cuba ou du Chili.”
Les préteurs d'outre-

frontière entendent aus-
si interroger à fond M.
Lévesque et ses princi-
paux conseillers sur l'a-
venir de la Baie James.
Comme on le sait, les
déboursés évalués à $5,8
milliards en 1968 se si-
tuent présentement à
$16 milliards.
En fin de semaine der-

nière, on laissait en-
tendre que le Québec
consacrerait $70 autres
milliards d'ici 1990 au
harnachement de diver-
ses sources d'énergie,
principalement des res-
sources hydrauliques.

Or, ce dernier chiffre a
fait sursauter plusieurs

dirigeants de sociétés
financières américaines,
qui entendent éplucher ce
projet qui leur semble
par trop audacieux. sur-
tout s'ils sont appelés à
fournir les fonds néces-
saires à sa réalisation.
L'Économic Club ot
New York City, telle est

son appellation . exacte,
existe depuis une centai-
ne d'années. ‘Ses mem-
bres comptent parmi les
plus influents de l‘uni-
vers et leurs décisions
pèsent souvent plus dans
la balance que celles de
chefs d'Etat de moyennes
et grandes nations. “Cer-
tains ont eu leur mot à
dire récemment alors
qu'il était question d'avan-
cer $3.j milliards à la
Grande-Bretagne, de
souligner un porte-pa-
role qui ajoute qu'un ser-
vice d'ordre élaboré de
la part de la police new-
yorkaise a été prévu
pour le 25 janvier. ‘C’est
toujours la même cho-
se lorsqu'un VIP comme
M. Lévesque vient à
New York. I! faut que la

    

circutation automobile
se déroule le plus nor-
malement possible, mé-
me s'il y aura grande af-

fluence ce jour-là, et
pour nulle autre raison.
D'autre part, la Socié-

té Radio-Canada ainsi
que plusieurs postes pri-

vés de télévision et de
radio du Québec ont ré-
clamé des laissez-pas-
ser pour leurs journa-
listes et techniciens. Les
grandes chaînes amé-
ricaines ( ABC, NBC et
CBS) seront également
représentées, tout com-
me plusieurs grands ma-
gazines et quotidiens
d'Europe, a-t-on ajouté,
ce qui porte le total des
représentants des mass
media à une cinquantai-
ne.
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Chaque soir aux Ice Follies

MACHINE
INFERNALE

Le père de David Comb, l’une des vedettes du
spectacle des Ice Follies, construisit jadis (il
était ingénieur mécanicien) une sorte de monstre
d'acier avec lequel son fils risque sa vie chaque
soir en flirtant avec la mort. David Comb s'in-
troduit en effet dans une énorme et incroyable
mâchoire d'acier qui fait songer à “Jaws”, md-
choire qui ne cesse de s'ouvrir et de se fermer sans
arrêt pendant que ses dents de métal terrifiantes
font entendre un bruit sinistre.

Le patineur de fantaisie
décrit pourtant modeste-
ment son numéro comme
un saut acrobatique. C'est
beaucoup plus que ça
puisqu'en plus de la des-
cription qui précède, il

faut ajouter que Comb tra-
verse la patinoire en ou-
ragan pour se diriger
comme une flèche vers
le monstre d'acier, l'ar-
rière de ses patins en
flammes et ayant l'air d'un
“rocket” qui plonge tête
première à l'intérieur de
son infernale invention.

destiné à une carrière
d'homme d'affaires après
qu’il eut reçu son dipiô-
me en Sciences à l'Uni-
versité de San José. Mais
comme il le dit si bien,
“Je ne me suis jamais
senti attiré par le monde
des affaires, bien qu'un
jour ça pourrait m'être
fort utile que ce diplé-
me, surtout s'il m'arrivait
un accident. Et, en fait,
je suis passé près sou-
vent d'être blessé, mais
ça fait partie du métier.
je suppose. Je ne crois

Ce casse-cou a failli être
homme d'affaires,

IL LE SERA
PEUT-ÊTRE UN JOUR
SIL LUI ARRIVE
UN AGCIDENT

Les casse-cou sont
nombreux de nos jours,
mais peu nombreux sont
ceux qui sont prêts à fai-
re face à ce genre deris-
que 400 fois par année,
commele fait David Comb
avec les Ice Follies qu'on
verra au Forum du ler
au 7 février. Et peu d'en-
tre eux affichent égale-
ment un air aux manières
aussi affables que lui en
dehors de la glace. En
fait, son apparence nor-
male masque compléte-
mentsa façon démoniaque
d'agir sur la patinoire.

Aucune compagnie
ne veutl'assurer

David Comb semblait

pas que même la célèbre
compagnie d'assurances
Lloyds, de Londres, vou-
drait prendre des risques
avec moi.”
Comb nefait pas ce mé-

tier pour épater les spec-
tateurs, mais bien parce
qu’il aime ça. tout simple-
ment. “Je me suis senti
des aptitudes à devenir
un véritable casse-cou
alors que j'étais au collà-
ge et que je faisais beau-
coup de gymnastique. Puis
j'ai consacré des heures
également à sauter par-
dessus des barils. Enfin
je passai au patinage de
vitesse, mais il me man-
quait l'élément défi pour
satisfaire mes désirs.”  

 

4

ur mt
David Comb n’est pas seulement un artiste téméraire qui risque sa vie dans son numéro, c'est un
acrobate remarquable, spécialiste de sauts spectaculaires commecelui que nous voyonsici.
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David Comb passe à plusieurs reprises à travers
les dents d'acier de sa machine infernale, aussi
terribles que celles de “Jaws”, au cours de son
numéro de saut acrobatique durant lequel il flirte
avec la mort chaque soir aux Ice Follies.

Plusieurs années après
la mort de son père, Da-
vid eut l'idée de retrouver
cette célèbre machine
fabriquée par son père et
qui avait servi & une
troupe de patineurs, "Je
la voulais pour des rai-

sons sentimentales seule-
ment, de dire David. Mais
elle avait disparu. Puis
un jour quelqu'un m'ap-
procha à Toronto pour
me parler d'un monstre
d'acier qui pourrait m'in-
téresser.

Une machine
de $5,000!

“Bien sûr, c'était la
machine méme fabriquée
par mon père. Elle avait
voyagé à travers tous les
Etats-Unis et l'Amérique
du Sud avant de venir
échouer à Toronto. Cette
personne qui m'avait mis
sur la piste était en fait
un patineur, mais ne savait
pas que je cherchais cet
appareil depuis fort long-
temps. Je l'ai achetée, puis
j'ai tenté de savoir ce que
cela couûterait pour en
fabriquer une semblable
aujourd'hui. J'ai appris
que le prix friserait les
$5,000."

David est heureux com-
me un enfant qui vient de

découvrir son premier
train électrique au pied de
l'arbre de Noël quand il
s'amuse avec ce qu'il appel-
le affectueusement son
“batteur d'oeufs”. Rien
n'empêche que les spec-
tateurs en ont des frissons
dans le dos chaque fois
qu’ils voient David plonger
entre les mâchoires de
son monstre favori.
De sa façon discrète de

s'exprimer, David déclare
qu'il aime bien son numé-

ro qu'on dit très dange-
reux. “Vous provoquez
des réactions vives chez
le public avec ce genre
de performance. Le beau
de l'affaire, c'est que ça
flatte votre petite person-
ne. Et, dites-moi, y a-t-il
quelque chose de plus im-
portant que votre petit
“vous-même”?

H n’y à qu’une chose que
David ne tente jamais de
faire sur la glace: c'est
de jouer la comédie.
“C'est beaucoup trop dif-
facile, avoue-t-il mo-
destement. Cela demande
un trop grand sens de
précision du geste et de
cohésion de mouvements”.
Et pourtant, s'il y a quel-
qu'un qui s’y connaît en
ce domaine. c'est bien lui
qui risque sa vie à cha-
que représentation.
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Un déficit de $40,000 a-
près un mois d'exploi-
tation seulement est la
cause de la fermeture du
Théâtre O'National. La
directrice, Mme Fran-
cine Loyer, ne pouvait
plus tenir le coup malgré
sa détermination de sau-
ver ce théâtre et de lui
faire retrouver ses heu-
res de gloire. ‘J'ai tout

perdu”,
Loyer, en révélant qu'el-
le avait du résilier un
sous-bail de cing ans qui
lui cause des problémes

dans

a déclaré Mme:

tional était pourtant loua-
ble et les spectacles va-
lables puisqu'on a pu y
voir récemment des ar-
tistes et des groupes po-
pulaires tel que Morse
Code. Francine Loyer a-
bandonne aussi la direc-
tion artistique de I'Evé-
ché de l'hôte! Nelson

le Vieux Montréal
en raison d'un conflit
d'intérêt avec le nouveau
directeur, M. Mario Bé-
gin. Mais cette gérante
d'artistes ne se découra-
ge pas pour autant, elle

 

veut tout recommencer

âzéro.
d'ordre juridique. La ten-
tative de relever le Na- D'une vedette à l'autre |

HELEN O'CONNEL PUIS GINETTE
RENO AU REINE-ELIZABETH

propos, qu'un grand nombre de spectateurs ont redécou-
vert leur jeunesse grâce à elle, dont les chansons
sont nouvelles, mais pas son style qu'elle a conservé
intact. On peut voir Helen O'Connell à Montréal jus-
qu'au 29 janvier à l'élégante Salle Bonaventure de l'hô-
tel Reine-Elizabeth avec l'orchestre de Nick Martin.
À partir du 31 janvier et jusqu'au 12 février, c'est nulle
autre que Ginette Reno qui prendra la relève à la
Salle Bonaventure où elle fera aucun doute. salle
combletousles soirs.

Partenaire de Jerry Lewis, Dean Martin et Vic Damo-
ne, l'excellente et toujours jolie chanteuse américaine
Helen O'Connell, qui a conquis la vedette avec l'orches-
tre de Jimmy Dorsey grâce à des “tubes” comme
“Green Eyes" et ‘Tangerine’, revient d'une croisière
sur le ‘Queen Mary" où elle a connu beaucoup de suc-
cès, à la suite de tournées triomphales en Europe et
en Australie. Helen O'Connelli a chanté récemment au
célèbre music-hall Radio City à New York (6000 pla-
ces) et le magazine américain “Variety" a écrit, à ce

SERGE LAPRADE DE
RETOUR D'UN SAFARI-
PHOTO EN AFRIQUE

 

 

  “JEUNE MARIÉ MARC GELINAS
VEUT REVENIR A LA CHANSON
C'est dans l'intimité la

plus stricte que Marc

Gélinas épousait récem-

ment celle qui partageait

déjà sa vie depuis quel-

ges mois, Josée Pelle

tier. Le couple n'a au-

cun projet pour l'instant

et à son retour de voya-

ge de noces, Mme Géli-

nas travaillera de nou-

veau comme mannequin

à l'occasion tout en pour-

suivant des travaux d'ar-
tisanat. Quant à Marc
Gélinas, il veut revenir
à la chanson qu'il négli-
gea depuis quelques an-
nées en faveur de l’en-
seignement. || prépare
même le sixième mi
crositlon de sa carrière
qui contiendra des bal-
lades sentimentales et
des mélodies pleines de
rythmes.

Serge Laprade vient de
se livrer aux joies d'un
safari-photos en Afrique
et il a entrepris à son
retour à Montréal d'en
raconter les péripéties à
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les images pour vivre
pleinement une telle a-
venture avec ce sympa-
thique chanteur et anima-
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"A 14 ans, je travailläisdons une usine pour gagner ma vie!

MONIQUE LEYRAC NOUS REVELE SON PASSE
J'ai devant moi, une femme moralement nue. Sans artifice, sans maquil-

lage, les cheveux en bataille et vêtue d'une simple jupe et d'un pull.
Monique Leyrac est chez elle,quelques heures avant que notre photo-
graphe, Roger Lamoureux, ne prenne quelques photos d'elle ot de son ma-
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ri, juste avant son spectacle à la salle Maisonneuve de la Piace des Arts.

 

par

Michèle Sénécal

Dès mardi, le 19 jan-
vier, Monique partait en-
tournée dans une foule de
villes de province et aus-
si à Ottawa où elle
présentera son specta-
cle samedi soir prochain.
Comme à Montréal. par-
tout, Monique

chantera Félix Leclerc,
le poète préféré de la
majorité des Québécois.
Car, méme si elle vit
en France environ huit
mois par année, c'est au
Québec que Monique a ses
racines et c'est ici qu'elle
veut les exploiter.

Depuis deux ans, Mo-
nique Leyrac et son ma-
ri Jean Dalmain sont
les heureux grands-pa-
rents d'un petit-fils pré-
nommé Renaud. L'été
dernier alors que la fil-
le de Monique complétait
sa maîtrise en anglais
â Londres, c'est Moni-
que qui a servi de gar-
dienne.: "Je ne me rap-
pelais plus de mon jeune
temps. Jean avait ins
tailé une grande clôture
pour empêcher Renaud de
se ballader dans la mon-
tagne. It y a des jours où
je trouve que ma fille
est très chanceuse de
m'avoir comme gardienne
le temps qu'elle fait sa
maîtrise à Londres. Je
sais que les gardiennes
sont à un prix inaborda-
ble de nos jours et, com-
me je travaillais comme
une folle pour me faire
un nom lorsqu'elle était
elle-même enfant, 1 me
semble normal de jouer
à la grand-méve quel
ques mois par année. En
plus, comme mon gendre

Leyrac.

et ma fille n'ont pas telle-
ment d'argent et qu'lis
habitent près de la Mé-
diterrande, je trouve nor-
mal de payer leur loyer le
temps qu'elle est aux é-
tudes. Après tout, je n'ai
eu qu’une fille, c’est une
chose tout à fait légiti-
me. Curieusement , ma
fille n’a jamais manifesté
le moindre désir de faire
du théâtre . Je pense que
nous en avons trop parlé
à ls maison. Jean et
moi, qu'elle en avait par-
dessus la tête bien
avant qu'elle s'oriente vers
autre chose le moment
venu. Pourtant je suis
certaine qu'elle est très
douée pour ce métier. En-
fin, c'est sa vie, son af-
faire ot eile seule peut
satisfaire ses goûts”.

quelques mois, je n'ai
plus du tout le goût de
m'’arréter complète-
ment. Je suis au milieu
de ma carrière. je veux
devenir une ‘grosse’ ve-
dette, mais physique-
ment, et moralement,
c'est un métier épouvan-
table. Quand on fait une
série de spectacles, il ne
faut penser a rien et c'est
exténuant. Tellement stres-
sant que je souffre d'in-
somnie par moments.
Heureusement, je récu-
père très vite et j'ai
beaucoup de volonté.”

Monique Leyrac (Trem-
blay) de son véritable
nom n'a pas connu une
enfance facile. Venant
d'une famille trés pau-
vre Où ses parents ont

JEUNE GRAND-MÈRE, ELLE

ADORE TOUJOURS SON MARI,
JEAN DALMAIN, QUI A FAIT

D'ELLE GE QU'ELLE EST
Monique Leyrac: n'est

pas du tout une femme au-
toritaire dans la vie. Très
exigeante sur le plan pro-
fessionnel, elle l'est beau-
coup moins dans la vraie
vie et songe sérieusement
à prendre sa retraite
au moins une fois par
année. “Chaque fois que
je me retrouve chez
mol, sur ma terre en Fran-
ce, j'ai le goût d'arré-
ter de faire ce métier.
Finalement, c'est tou-
jours mon mari qui me
pousse dans le dos pour
agir. Je pense qu'il est
fait pour ce métier et
franchement, au bout de
 

Lerégime Maran vous aiders à vous
débarrasser de vos livres superfiues de
raise, et ce sans que vous ayez à
sortir de chez vous. Un tel régime est
économique et aussi, facile à suivre.
Rende vous d'abord à Is pharmacie et
demandez le régime amaigrissant Naran.
Chaque emballage contient tous les
détails; quant au mode d'emploi, il est

nt décert sur l'étiquette. Vous
l'à verser la formuleliquide

dans un contenant d'une chopine, puis
d ajouter du jus de pamplemousse
jusqu'à la pleine contenance. Deux
cuillerées à soupe suffisent, deux fois
par jour, selon vos besoins. Abiorbez
toutefois le supplémentvitaminique
inclus et tenez-vous-en au régime
alimentaire quotidien à faible teneur
on calories.

   

 

ime Noran:la recette
Rég malgrirchezsoi. pour

Dès le premier essai, vous saurez qu'il
v'agit là de la meilleurs façon, ca la
plus simple, de diminuer votre embon-
point et de vous redonn
sveitesse. Cou, menton,
poitrine, mollets et che: epren-
dront bonne forme, par suite de la parte
de poids excédentaire et des pouces
suparfivs de graisse. Si vous ne retirez
pas entière satisfaction au premier
essai, retournez-nous la boîte vide:
nous vous la rembourserons. Optez
donc pour la méthode facilé que
plusieurs personnes ont déjà expéri-
mantée avec succès. Voyez vous-même
avec quetle rapidité les boursouflures
disparaitront ef le regain de bien-être
Qui en naître. Vous retrouverez votre
apparence de jeunesse, votre entrain
et votre vivacité,

 

   

 
 

dû traverser la crise
de 1929. à 14 ans, Mo-
nique Leyrac travaillait
dans une usine à $12 par
semaine. ‘Là-dessus j'en
donnais cinq à ma famil-
le comme pension ali-
mentaire, et avec le res-
te, je me payais des cours
d'art dramatique. Je n’o-
sais pas le dire à per-
sonne, ça aurait pu pas-
ser pour du snobisme,
mais je savais fort bien
que ma vie ne se passe-
reit pas derrière une
machine.

Puis j'ai décroché un
rôle dans "Le chant de
Bernadette” que présen-
tait le Théâtre Lux à
la radio. Les critiques
disaient que j'étais une ré-
vélation. Malheureusement
l'industrie  allait assez
mai ici et J'ai dd, con-
tre mes désirs, retourner
à l'usine pour gagner
ma vie. Ce n'est que lors-
Quej'ai rencontré mon ma-
ri 4 18 ans que tout a
vraiment débuté pour moi.
Entre-temps, j'avais a-
morcé une carrière de
chanteuse et tout allait
assez bien de ce côté
au Faisan Doré.

Je n'ai pas honte de le
dire, l'éducation que je
possède maintenant me
vient de mon mari. Jean
Daimain est un Français
un metteurden scène et
puisqu'il a décidé de me

 
Dans sa loge, avant le spectacle, à la Place des Arts, Monique Leyrac
se sent en conflance avec son mari,
à ses côtés.

faire jouer au théâtre
it y a une vingtaine d'an-
nées, je n'étais qu'une dé-
butante. Avec lui, je suis
devenue femme dans tout
le sens du mot. Je me suis
mariée, -j'ai eu ma fille,
et j'ai enfin joué au théd-
tre, fait de la télévision
et commencer & chan-
ter pour de vrai. Après
plus de vingt ans de ma-
riage, je peux encore af-
firmer que Jean Dal
main, mon mari, m'a vrai-
ment sortie de ma coqui-
le et a fait de moi, la
Monique Leyrac que le
public connaît mainte
nant. De tout cela, j'en
suis très fière”.
Quand elle a commencé

sé carrière artistique.
ses parents s'étaient pas
du tout opposés au projet.
‘Mon père jouait du vio-
lon et ma mère du plano,
Mon père était un sim-
ple menuisier tandis que
maman était une bonne
mère de famille, mais
nous étins pauvres et
nous avions eu une en-
fance assez pénible. Je
pense que le jour où j'ai

décroché mon premier
rôle, mes parents étaient
aussi flers que moi. Pour
eux, c'était une espèce
de revanche sur la soclé-
té puisqu'ils ont vécu sur
le “secours direct” durant
plus de dix ans parce que
mon père était chômeur
et que c'était la grosse
crise de’29.”

Monique Leyrac vieillit
en beauté. Elle s'occupe
d'elle-même de ses ar-
bres fruitiers et de son
potager et elle fait tou-
tes ses conserves. Le fait
d'être grand-mère ne
l'a pas traumatisée. ‘Je
me sens très en forme
et j'ai finalement compris
que vielllir est beaucoup
plus psychologique que
physique. Je tente de
ne pas trop grossir, mais
comme je suis une excel
lente cuisinière, J'ai ten-
dance à engraisser. Quand
je parte d'arrêter de
travailler, Jean n'aime
pas ça, il dit que je n'ai
pas encore atteint mes
sommets et que je dois
poursuivre ma carrière.

Jean Dalmain, toujours présent

Quand elle est 3 Mont-
réal, ‘Monique habite le
centre-ville. Un apparte-
ment meublé tout à fait
détestable qu'elle n'aime
pas du tout. “Passe encore
quand je suis ici pour
quelques semaine et que
je travaille sans arrêt
mais comme les semai-

nes s'éternisent en mois,
j'ai une folle envie de me
trouver un appartement

bien à nous ou nous
aurions des meubles à
notre goût et mangerions
dans “de la vaisselle en
procelaine et pas en plas-
tique. Nous y songeons
très sérieusement".
Sur scène, Monique

Leyrac est une femme
extraordinaire. Dans la
vie, elle ressemble à
madame-tout-le-monde.
Elle n'est pas snob et n'a

pas du tout peur de se
mettre à nu moralement.
Quand j'ai quitté la maison.
son mari venait la re-
joindre pour le déjeuner.
Ele semblait joyeuse
comme une écolière qui
vient de rencontre son
premier amour.
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des charmes dont Dame Nature jes a généreusement parées et on retrouve là le même style
que dane les plus grands palaces de San Juan à Porte Rico où George Reich monte les même

TRADITION DU
par Manuel Maitre

 

C’est à une véritable
renaissance que nous
convie le Caf’ Conc” du
Château Champlain a-
vec sa nouvelle revue
“Fantastique”, le mot
n’est pas trop fort et
bien approprié à propos
du spectacle de grand
music-hall, unique en
ville, qu'ont mis sur
pled Leonard Miller et
George Reich, ce der-
nier qui travailla ici
jadis avec Muriel Mil-
lard et Gulida, avant
de faire les beaux
soirs des chics pals-
ces de San Juan à Por-
to Rico.

ll était d'ailleurs temps,
en cette année du 10e an-
niversaire de fondation
de cet hôtel montréalais
prestigieux, qu'on se re-
nouvelle au Caf-Conc' où
les spectacies se ressem-
blaient un peu trop de-
puis neuf ans au point de
se scléroser avec les re-
vues de Tibor Rudas qui
manquaient d'invention,
le metteur en scène sem-
blant s'essouffler avec le
temps.
Cette fois, on a mis le
paquet à tous égards, ve-
dettes, danseurs solistes,
corps de ballet, costumes,
décors, musique et éclai-
rage, tout concourt à
faire du spectacle qui est

présenté actuellement et

pour plusieurs mois, un

succès extraordinaire.
La soirée nous à per-

mis d'applaudir le ta-

lent d'une jeune chanteu-

se québécoise à la voix

d'or, qui fait songer à

Barbra Streisand par sa

présence en scéne, Chan- 

  
EL TRWR  

Le fameux trio argentin, Los Hulncas, est d’une virtuosité ex-
traordinaire dans son numéro qui combine harmonieusement
musique, danse, adresse et précision.

maman de
quatre jeunes enfants(on
ne je dirait à voir sa
taille de guépe) et fille

tal Catela,

de notre excellente col-
lègue Eliane  Calela.
Puis c'est au tour du
maître de la magie Ka-
marr avec son numéro
époustouflant de dextéri-
té, d'illusion et de rapi-
dité. C'est le diable en
personne... Et puis il y
a lincroyable trio argen-
tin Los Huincas dont les
danses, avec des boules
reliées à des cordelet-
tes défient l'imagination

par tant d'agilité tour-
billonnante, sans oublier
feur incomparable jeu de

baguettes avec leurs tam-
bours. Les danseuses et
danseurs solistes sont
superbes par leur plas-
tique admirable et leurs
danses acrobatiques,sen-
suelles et érotiques dans
une symphonie de corps
qui s'enlacent, vétus du
strict minimum qui ne
cache rien ou presque de
leur anatomie, ce qui est
un autre régal pour l'oeil
que tant de beauté alliée
à un talent très sûr.
Ce sont Suzanne Roberts,
James Murray, Mary
Ann Kulik, Freddy Ro-
driguez et David Werthe,
brilamment entourés du
corps de ballet au final
enlevé grâce à un ra
vissant French Can Can
à la mode d'aujourd'hui.
L'orchestre de Max Sher-
man est sans arrêt à
la hauteur de la situa-
tion et on ne peut qu'a-
voir le goût de revoir
un tel spectacle qui nous
fait revivre les plus bel-
les heures du music.
halt.

> Bn YY show bizz...F~v:
LE CANCER EMPORTE LISE ROY

C'est avec regret que
l'on apprenait ces jours
derniers la disparition
de la charmante inter-
prète Lise Roy, décédée
récemmentà l'âge de 32
ans des suites d'un can-
cer qui la minalt lente-
ment depuls un certain
temps.

Lise Roy fit pen-
dant plusieurs années

 

PES  
les beaux soirs de la té-
lévision à Radio-Canada
où cette femme charman-
te et charmeuse à la fois
chantait de fort jolies
choses avec talent, Lise
Roy fut jadis la compa-
gne de Jacques Normand

puis de l'animateur Fer-
nand Séguin. Elle laisse
dans le deuil sa fille, â-
gée d'environ 25 ans.

 

LE CINÉASTE GEORGES CLOUZOT
ET HENRI LANGLOIS, VICTIMES

Semaine noire pourle
monde du spectacle au
Québec et en France avec
la disparition de plu-
sieurs grands du show-
bizz

Avec le décès de Lise
Roy au Québec, on déplo-
rait ces jours derniers
la mort soudaine du ci-
néaste français Henri-
Georges Clouzot, décédé
subitement des suites
d'une crise cardiaque à
Paris, à l'âge de 69
ans. Clouzot fut l'un des

DBHERSEEENEn

200 MÉTHODESDEFAIRE
DE L'ARGENT
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PASSEZ À L'ACTION!  

8 Des centaines de gens. hom-
mes el femmes l'ont fad a om
vant vous! 1is sont devenus Rue
leur propre patron! Des pas- vite
setemps sont devenus au- ;
1ourd'hus des entreprises pri-
vhes flonssantes! LP.
Cesser de river et passez à
l'action! C'est peut-être le coup

8 de pouce qui vous manquait
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“Satisfaction garantie ou argent remis
“200 ENTREPRISES PRIVÉES"
CP. 476 Station M. Montréal
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grands du cinéma fran-
çais et international. Ce
célèbre metteur en scè-
ne a en effet signé nom-
bre de films dont cer-

tains lui ont valu de rem-
porter des prix presti-
gieux à divers festivals.
Citons ‘La Prisonnière”,
"L'assassin habite au 21",
“Le Corbeau”, ‘’Quai des
Orfévres”, “Le salaire
de la peur”, “Les Diabo-
liques' et ‘La Vérité”. On
déplore également la
mort d'Henri Langlois,
directeur de la cinéma-
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Fond de composition K-3
de 1" d'épaisseur avec 8
vis d'ajustement. Tapis

vert 90% laine, 10% nylon,
fini en bois laminé de cou-
leur “teck”. Coins en mé
tal et pattes ajustables
Dimensions extérieures
52x96

DESSUS DE TABLE POUR PING— PONG INCLUS.

ETfroibomyiah
Tél: 631-1089 

thèque francaise, égale-
ment décédé à Paris, à
l’âge de 63 ans. C'est
grâce à Henri Langlois
que furent sauvés des
dizaines de milliers de
chefs-d'oeuvre des débuts
du cinéma muet au début
du cinéma parlant. Henri
Langlois a également
contribué à Ja création
de la cinémathèque de
Now-York et il reçut en
1974 l'Oscar spécial de
l'Académie des arts et
des sciences d'Hollywood.
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"Je ne suis pus une

BELLE IDIOTET
Raquel Welch est en train de se faire une assez bonne réputation com-
me artiste dans le monde du spectacle. "Non, je ne suis plus cette belle
idiote dont on se plaisait à parler un peu partout”, lance cette star
de 37 ans dont l'extraordinaire beauté avait toujours réussi jusqu'ici à
masquer les talents, il faut bien dire, assez ordinaires.

Des années de pratique
et de détermination ont
enfin permis à cette ac-
trice sculpturale d’attein-
dre un niveau artistique
convenable et lui per-
mettent maintenant, à
l’instar de Liza Minelli et
d'Ann Margret, de se lan-
cer dans une nouvelle car-
rière.
Ainsi, cette star de ci-

néma, qui a été en vedet-
te dans 20 films, investit
tous ses talents et $200,
000 dans sa vouvelle
tournée. Sa première per--
formance. à Acapulco,
n'a pas été un grand suc-
cès. Sa voix manquait
de fini et son numéro ne’
respirait pas cette con-
fiance et cette maturité
que l'on trouve toujours
dans les spectacles de
classe. i
Plus tard, Raquel Weich

donnait son numéro à Pa-

ris où la critique, cette
fois, s'est montrée ravie.
Enfin, Raquel passait la
rampe! || faut d'ailleurs
dire qu'elle est à son
mieux lorsqu'elle est a-
moureuse et. présente-
ment, elle file le parfait
amour avec Paolo Pilla,
ce Brésilien blond aux
yeux bleus de 33 ans qu'el-
e a rencontré à Rio de
Janeiro, en mars dernier.
durant le carnaval.

Elle ne veut
plus étre un

symbole sexuel

Raquel et Paolo sont de-
venus inséparables. H l'a
même suivie jusqu'en
Hongrie où elle tourne
actuellement un film. “Ma
carrière ne l'impression-
ne pas, de dire Raquel.
Paolo à la sienne pro-
pre.”
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Vous trouverez|
cette semaine

dans Photo Journal
les dernières nouvelles
d'actualité artistique
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Née Raquel Tejada, Mme
Welch a eu deux enfants
de son_ premier - mari,
James Eich. Elle a di-
vorcé d'avec son deuxié-
me mari, Patrick Curtis,
il y a deux ans. Et, avant
de rencontrer Pilla, elle
avait une liaison avec le
producteur Ron Talsky.

Raquel travaille très
fort pour se débarrasser
de son image, celle de
symbole sexuel” dont on
ne cesse de l'affubler.
“Les hommes, dit-elle,
ont de la diffuculté à se
débarrasser de cette ima-
ge mais, aujourd’hui, ils
reconnaissent, au moins,
quej'ai aussi du talent.

  
 

“Je ne veux plus être ; Lo.

un s mbole sexuel, lan- 2 ae Scans Ci

le: e suis une ; -
cet plus sérieuse que Raquel Welch dans toute sa spendeur! Femme. splendide? ""Parfaitement”,

la plupart des reines du répondait-on. ‘Mais elle est idiote”. Raquel Welch n’est pas d'accord. Et
music-hall d'Hollywood..." ses dernières performances sur scène lui donnentraison.

ANTHONY QUINN TROUBLÉ PAR
LA VIOLENGE ET L'INSIGNIFIANCE

 

Anthony Quinn, ce vieil acteur au visage de gra ni acce ateu
d'une nouvelle série d'émissions à la télévisionaméricales niéavec aydnle "célèbres
explorateurs du monde. Pourquoi? Parce qu'il est “très troublé par la tangente qu'a -prise la télé-
vision, tangente à base de violence et d'insignifiance.”

Anthony Quinn parle a.
avec enthousiasme de cet- we :
te série d'émissions qui 2
s'étend sur dix semaines
et qui s'intitule: “Ten Who
Dared” (Dix téméraires).

“J'ai pensé, précise Quinn,
que je pouvais être d'une
certaine utilité en pré-

4 vid Livingstune; le Nor-
: végien Roald Amundsen

gui a découvert le passage
u Nord-Ouest et qui a

été le premier étre hu-
main à atteindre le pôle
sud.

“Aujourd'hui, d'ajouter
Anthony avec une certai-sentant ces émissions

aussi instructives qu'édi- ne tristesse, tout le mon-
fiantes à la télévision de ne pense et ne vit que
américaine. ll ne s'agit pour sa sécurité." Une au-

pas de programmes tre raison qui a pous
comme les autres. Ce Anthony Quinn -à présen-
sont des émissions au su- ter cette série d'émissions,

jet d'hommes qui ont osé. c’est qu'il croit que “les

Ce ne sont pas des pro- Etats-Unis et le reste
du monde souffrent d'un“Allez-
manque de leadership. Je

grammes genre:
y! Tirez dessus!”
Parmi les explorateurs crois que les dernières

qu'Anthony Quinn va pré- figures de proue inter-

senter, il y a Francisco. nationales de notre mon-

Pizarro, le conquistador : de ont été Churchill,
espagnol qui a donné le Anthony Quinn se dit fler de présenter à la télé- Franklin D. Roosevelt et
Pérou à l'Espagne: le Vision américaine une nouvelle série d'émissions Possiblement John Ken-
journaliste britannique sur dix des plus grands explorateurs du monde, H Nedy". Et Anthony Quinn

REIECAa exploré le Congo et a rogrammes qu 5 à les
trouvé le tameux«Dr Da- lentsoùinsignifiants. ont été jsuqu'ici pluvot vio- sontdoncgujourd hui nos



 

Un beau jeune homme à l'aise vient provisoirement consoler la fem-
me de Carl de la perte du billet de loterie gagnant le gros lot et il se
montre généreux avec la damequi lui offre ses charmes.

IL VAUT MIEUX NE PAS PERDRE
UN BILLET DE LOTO GAGNANT

C'est une intrigue plutôt singulière qui est à la base du film
‘’Tlens ta bougie droite”, à l'affiche du Cinéma Midi-Minuit, cette se-
maine. En effet, II s'agit de cing mineurs, bons copains, qui gagnent
unEos lot à la loterie après avoir si souvent joué ensemble sans
su 3

L'un d'eux, Carl. perd
le billet gagnant et com-

Mais hélas, c'est sans
succès cette fois et les

près de nouveaux jeux
de l'amour avec son é-

me il manque de mémoi-
re, il essaye le vieux truc

des ébats amoureux ré-
pétés avec sa femme, qui
la lui faisaient retrouver

jadis.

copains ne sont pas con-
tents. La femme de Carl
décide de rencontrer des
messieurs fort bien pour
gagner de l'argent jus-

qu'au jour où, enfin. a-

poux, la mémoire revient
à ce dernier mais le bil-
let n'est pas retrouvé aus-
sitôt et il y aura d'au-
tres péripéties avant que
tout se termine pour le
mieux.

LE PEINTRE NE POUVAIT
LEUR RÉSISTER

"Girls come first”, un
film à l'affiche au ciné-
maEve, (un nom prédes-
tiné pour une salle spé-
clalisée dans des flims
nous montrant la femme
dans toute sa nudité ori-
gineile ou presque, con-
me Eve au Paradis ter-
restre.

Le jeune artiste-pein-
tre Alan aime les fem-
mes et les femmes le
lui rendent bien. Son
copain Hugh, un playboy
qui est propriétaire d’un
magazine de nus et d'un
club de “swingers”, I'invi-

te à faire une série de
dessins pour sa publici-
tion et à s'installer chez
lui, entouré d’une douzai-
ne de fort jolis modèles
qui épuisent le pauvre
Alan autrement qu'à po-
ser pour lui dans le plus
simple appareil. Sa pati-

te amie régulière, Sue,
n'est pas d'accord et elle
lui offre de s'installer
chez elle et c'est elle qui
ira gagner la vie du cou-
ple.

Hélas, c'est pire enco-

 

Alan adore tes femmes et les femmesl’adorent.

re, car ce sont les jeu-
nes et jolies voisines es-
seulées qui viennent sé-
duire le malheureux pein-
tre dont l’amie, qui veut
l'épouser, croit que c'est
le travail =domestique
qui le fatigue à ce point
qu'il n'est plus bon à rien

le soir venu entre ses
bras. Vous verrez alors
quelle solution va envi-
sager Sue pour régler leur
problème en allant voir
“Girls come first”, pré-
senté avec un autre film
érotique, intitulé "All
Night Long"

HOBBY BRICOLAGE HOBBY BRICOLAGE HOBBY BRICOLAGE

 
   

 

DES PASSE-TEMPS
L'art. l'artisanat, le bricolage, le hobby ou

passe-temps, autant de mots que les Québécois
emploient plus souvent que jamais.

J'avais le plaisir de parler à M. Georges Pa-
ré, président du nouveau Carrefour l'Oiseau Bleu.
dansl'est de Montréal, tout récemment.

En donnant de l'expansion à son entreprise,
M. Paré a voulu répondre à un besoin de la po-
pulation. Les gens ont plus de loisirs que ja-
mais. mais que de Québécois ne savent que faire
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de leurs dix doigts, ou ils ignorent où se pro-

curer les outils et les matériaux qui leur per-
mettraient de s'occuper agréablement.

Des imprimés
Il existe des catalogues, des brochures et des

dépliants sur un grand nombre de sujets. Il ne
s'agit que de laisser aller son imagination et de

suivre les conseils des spécialistes ou des ex-

perts.
Que voulez-vous faire? Une table à café, une

horloge grand-père, une bibliothèque, un ber-

ceau, de la peinture à l'huile, du macramé, du
tricot ou une murale ? Visitez un centre du hob-
by tel que le Carrefour L'Oiseau Bleu et vous con-

naîtrez la joie d'avoir réussi quelque chose…
Publi-reportage

E L'OISEAUBLEU
MATÉRIEL D'ARTISTES

ARTISANAT
4168 est, Ste-Catherine

527-3458
   

       

   
  

 

  527-3456

= (eumig

a. iin
BS wom

£1 001 VONT TOUT

   

   
MATÉRIELS D'ARTISTES

Chevalets, Peintures,Pinceaux.
Papier d'art, Papier

S
I
3
0
V
d
—

£
£
6
1

"u
el
8
Z
n
e

‘v
el
Z
Z
n
p
Ju
te
wa
ss
—

T
Y
N
M
N
O
F
f
LI
L
3
d
3
1

  
 
 



 

  
 

A 65 ans, Elzéar Duquette est encore en pleine
forme. La marche est excellente pour ia santé.
Que dire alors du conditionnement physique d'un
homme qui a parcouru une distance de 125,000
milles dans sa vie?

 
M. Duquette, en compagnie de son chien fiddle
“Baya”, dans sa dréle de roulotte instaliée dans
la cour du monastère des Pères du Saint-Sacre-
ment, à Montréal. Ne ressemble-t-il pas de façon
étonnante au père de Jacques Plante?

Après avoir visité GO pays ot parcouru 126.000 milles

À 65 ANS, LE “ROI DE LA MARCHE
ELZEAR DUQUETTE, NE DETELLE PAS!
Dans la cour du monastère montréalais des Pè-

res du Saint-Sacrement, rue Mont-Royal, pas loin
de la station de métro, se trouvent une drôle de
roulotte et, encore plus drôle, une sorte de
‘’cercuell à roulettes’. C’est là que le “rol de la
marche”, l’increvable Elzéar Duquette, à établi son
quartier général pour l'hiver.

Cheveux blancs, barbi-
chette frémissante, l'oeil
vif, volubile, on ne lui
donnerait jamais son
âge: 65 ans bien sonnés.

» Elzéar Duquette est tout
5 le contraire d'un ermite.
PU adore les gens et les
g invite tous à venir le voir
@ dans son cagibi. Il est
> méme prét à faire un
= brin de causette au télé-
& phone avec ceux que ça
N pourrait intéresser. “On
3 peut toujours me rejoin-

dre”, précise-t-il, ‘à 523-
= 4491 ou encore à 473
gor

Un homme qui aime le
monde comme lui, on l'a
deviné, ça ne peut demeu-

rer en place. Aussi El-
zéar Duquette est-il l'un
des plus grands voya-

w geurs devant l'Eternel
qu'on connaisse. Savez-

J vous que, dans sa vie,
“toujours attelé à son fa-
meux “cercueil”, il à visité

à 60 pays, parcouru 125,000

milles et usé 125 paires de
chaussures? C'est le pre-
mier hiver qu'il passe au
Canada depuis sept ans.

Son dernier voyage
à duré sept ans

Elzéar Duquette arrive
tout juste de son dernier
voyage qui a duré sept ans
(1969-1976), qui l'a con-
duit dans 18 pays et qui
lui a fait parcourir la jo-
lie distance de 24,000 mil-
les. Le ler mai 1969, il
quittait Montréal pour
I'Expo d'Osaka (1970), au
Japon, via Vancouver où
il arrivait à la fin d'oc-
tobre. Ce périple devait
le conduire en Nouvelle-
Zélande, en Australie, en
Italie, en France, au Ma-
roc, aux lles Canaries,
en Allemagne (Jeux de
Münich de 1972), en
Autriche, en Espagne, en
Grèce, aux Etats-Unis
et dans plusieurs pays de
l'Amérique du Sud, dont le

Brésil, lors du fameux
Carnavalde Rio.
CommentElzéar Du quet-

te parvient-il à vivre du-
rant ses voyages? Disons
d'abord qu'il est très bien
reçu partout où il va. M.
Duquette quiparle l'anglais
et le français et qui com-
prend et lit l'espagnol et
l'italien, gagne sa croûte
en vendant des photos
autographiées et en fai-
sant un peu detélévision.

Elzéar Duquette qui a
“42 ans de voyages dans
le corps’ est encore très
actif et en pleine forme.
Cet hiver, il ira passer le
mois de février à Miami.
ll va sans dire que, pour
lui, c'est de la routine,
c'est comme, pour un
autre, aller chercher des
cigarettes au restaurant
du coin. Cet été, M. Du-
quette sera encore parmi
nous. Mais, déjà, il com-
mencera à préparer tran-
quillement son prochain
voyage qui devrait le con-
duire aux Jeux olympiques
de Moscou, en 1980.

Eizéar Duquettetravaille
de plus, à deux autres pro-
jets qui lui tiennent beau-
coup à coeur:la rédaction
d'un livre sur sa vie dont
le titre sera ‘L'homme au

.

 

L'un des romans les mieux connus du célèbre
auteur anglais H.G. Wells est ‘The Food of the
Gods”, qui vient d'être adapté pour le cinéma.

cercueil à roulettes” et Le tournage du flim se déroule en extérieurs

la création à Montréal, dans l'ile de Bowen, au large de ia côte de la

d'un musée quiseraconnu  Colombie-britannique. D'un réalisme saisissant,
sous le nom de “Musée le scénario traite d'un agriculteur qui fait ingur-
du roi de la marche”. giter à divers animaux domestiques et sauvages

l'ENDROIT AU MONDE OÙ

 La Vatican publie beaucoup de statistiques, sur le nombre de pélerins
qu’H reçoit, par exemple, dans une année. Mais y aurait-il, là-bas,
des statistiques impubliables? Comme celles que nous vous révélons
dans cet article? Mystère et boule de gomme?

 

DES RATS ANTRO2OPHAGES DANS
UN ROMAN FILME DU CÉLÈBRE

WELLS
    

une moutée spéciale qui leur donne invariable-
ment une taille titanesque. Les rats des champs,
selon l'oeuvre de H.G. Wells, prennent des pro-
portion gigantesques, ce qui les amène à pour-
chasser leur ennemi naturel miKénaire qu'est
l'homme. Dans cette scène,l'acteur Ralph Meeker
est sur le point d'être dévoré par l’un des re-
poussants rongeurs.
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L'éleveur helvétique Ops Obrecht est un homme heureux depuis que son compatriote Fred Meyer, l’a

aidé à résoudre un problème qui le chicotait depuis des années. En résumé le sieur Meyr voulait

savoir à n'importe quel moment du jour ou de la nuit où passaient ses magnifiques vaches laitières.

JN ÉLEVEUR DE VACHES SUISSE
QUI À EU UNE IDEE LUMINEUSE!
Toutes avaient naturel-

lement une cloche attachée
au cou, mais essayez donc
d'apercevoir ce '‘tocsin’
par une nuit sans la moin-
dre lueurde la lune.

Mais Fred Mayer, un
artiste de talent au génie
inventif comme pas un,
eut vite fait de trouver la
solution désirée si Chè-
rement par son ami

L'ON BOIT LE PLUS DE
SCOTCH? AU VATICAN

Avec une population de seulement 738 habitants,
le Vatican importe près de 35,000 chopines de
scotch whisky par année - soitune moyenne de 47
chopines pour chacun des résidents ou encore une
chopine par semaine par téte de pipe.

Ca parait incroyable,
mais n'empéche que le
Vatican importe plus de
scotch par citoyen que
n'importe quel pays du
monde!” Voilà ce que
vient de déclarer un por-
te-parole de la "Scotch
Whisky Association” de
Londres.

It faut savoir que l'an
dernier, les importations

vaticanes ont augmenté
de... 136 pour cent. No-
tons aussi que les Etats-
Unis importent, par an-
née, quelque chose com-
me 34,500,000 gallons de

scotch, soit un peu plus
d'une chopine par année
par personne. En Grande-
Bretagne où l'on produit
le scotch comme boisson
nationale, on consomme
seulement 16,300,000 gal-
lons de whisky, soit envi-
ron 2 chopine et demie
par personne par année.

“ll n'y à pas de doutelà-
dessus’, de poursuivre le
porte-paroie en question.
“Au Vatican, on consom-
me, par personne, 18 fois

plus de scotch qu’en Gran-
de-Bretagne". Soulignons
que la demande mondiale

ne s'est accrue que de 3
pour cent seulement en
1975. Les importations
vacitanes ‘représentent,
à n'en pas douter, une for-
midable consommation de
whisky."

Un représentant des
douanes britanniques a
fait, sur le sujet. la décla-
ration suivante: ‘Je puis
confirmer la véracité des
chiffres qu'on a produits.
Mais ne me demandez pas
d'essayer d'expliquer ce
qu'on faut au Vatican avec
tout ce whisky. Je n’en ai
pas la moindre idée.”

Au Vatican, les officiels
refusent de commenter ces
révélations. On les com-
prendra facilement!

Obrecht. || suffirait d'ins-
taller une lampe gazogè-
ne à manchon incandes-
cent à l’intérieur d’une

cloche de verre de dimen-
sion appréciables. Sitôt
dit, sitôt fait: Her Obrecht
et ses paisibles ruminants

sont tous fiers de la réus-
site de Her Mayer. Ca se
voit dans leur mine satis-
faite (voir photo).

LES ADIEUX TOUCHANTS
AU PLUS GROS ESCARGOT
DE L'UNIVERS
Ges Geronimo, le plus

gros gastéropode du
monde entier, succom-
balt récemment de fa-
gon mystérieure à
Brighton (G. B.), quel-
ques jours avant son dé-
part pour un zoo de
Londres où H devait
terminer ses jours.

L'escargot des plus sym-
pathiques, dixit Chris
Hudson, avait été trouvé
par ce dernier, un jour
sur une plage de la côte
del'Afrique occidentale du
temps où il était marin
marchand. Gee Geroni-
mo était devenu célèbre
du jour au lendemain, une
fois que son nom fut ins-
crit dans les pages du
Guinness, la bible des re-
cords internationaux dü-
ment homologués.

La disparition prématu-
rée de Gee Geronimo bou-
leversa Chris pendant

RETAINS
PIRE Are

Rr

quelques jours, ce qui ne
l'empécha pas du tout de
songer à des obsèques
dignes de son cher dispa-
ru. ll décida donc, d'un
commun accord avec son
épouse Debbie, que Gee
serait inhumé avec pompe
dans le jardin familial et
qu'il aurait droit à une
pierre tombale. Sur cel-

GE SE di :
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le-ci, on lit l'inscription

suivante: Gee Geronimo,
le plus gros escargot de
l'univers, un ami à la fois
fidèle et grassouillet de
Chris Hudson, qui le trou-
va. Paix à ses cendres,

£1
30
Vd
—

£L
61

ue
!
§2

ne
ue
l
ZZ

np
au
ie
ws
s
—
T
Y
N
N
N
O
T
L1
13
d
31

1976.
De quoi vous faire ver-

ser des larmes de...
crocodile!



 

d'ours. Dans son terrible
habitat, l'ours olaire
doit être continuellement
en chasse pour se nourrir.
Autre chose. Alors que
les autres ours se nour-
rissent plustôt de végé-
taux, c’est un carnassier.
Il n’hiberne pas non plus.
L'ours polaire mange des
phoques, mais aussi des
renards et des oiseaux.

de superbes nageurs. On
sait qu'ils sont capables
de passer de l'Islande au
Groënland, soit de na-
er sur une distance de
50 milles. lls sonts ca-

pables, dans l'eau, de cou-
vrirjusqu'à une distance
de milles.

C'est animaux sont aussi | 
En général, les ours po-

laires fuient l'homme.
Mais, toutefois, la femel-
le ne craint pas de s'at-
taquer à toute créature
homme ou bête - qui
voudrait trop s'approcher
de ses petits. C'est l'une
des mères les plus pro-
tectrices que l'on connais-
se.

D'ailleurs les oursons
} polaires ont besoin d'une

telle mère. À la naissan-
Contemple ce, itsont absolument
> "” sans lense et sent

l'Arctique”. à peine trois livres. lis

; > É n'ouvrent les yeux qu'à

NE AVEUGLE ET SAN E I Mi| huit mois plus tard, leur

 
poids est passé à 200 li-

ê vres. La fourrure de
l'ours polaire-est d'un blanc

; ur, mais le temps et

; 'eau salée la font peu à
peu jaunir.

DISTANGE ET COURT PLUS 5:22cette e e d'être aus-
CENTRE DE FORMATION TAXIDERMIQUE si blanche. De plus, l'ours

polaire a une meilleure
vue que celle des autresDU NORD INC. . ;
ours et son oreille est
plus fine que celle des hu-
mains.

204, Montée Masson (St-François)

 

 

 

; Ville de Laval, Qué. Debout, il mesure neuf pieds de hauteuretil peut pos fluoi  voulons-nous Dernier Kait 2 remar.
; . , rier? ‘ours polaire, quer: ce imal a leTél.: 666-3939 peser jusqu'à 1,600 livres. Il court assez vite p sous des pattes très poi-

l’une des plus remarqua-
pour semer un renard. Son épaisse fourrure le bles créatures de \raua: lu. Pour quelle raison?

. i A protège de l'eau glacée, mais Il naît la peau nue. ; , ; ei

BL Dea routs Ta. craignent ot la reverent à 0. Lane Teredesgomaue Courspolaire3 ansune
; de la taxidermie en lecons. tre de “grand roi blanc del'Arctique”. férente des autres sortes Marchesurla glace.
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CHIENS ENREGISTRÉS
A.K.C. PUPPIES
Most Breeds Available   

   
  

  
     

 

  
  

  

   

 

CENTRE D'ACHAT 2000 (Hypermarché)
3195 boul. St-Martin, Laval 681-0758

CENTRE D'ACHAT ST-MARTIN
901 boul. Labelle, Chomedey 681-7750

CENTRE D'ACHAT MILLE-ILES
315 boul. Labelle, Rosemère 621-6710

GALERIE LACHINE
boul. Remembranceet 32e av.

Lachine — 637-7691 *

 

 

Si nous n'avons pas ce que vous
cherchez. Nous essayerons de vous le
procurer.

VENEZ NOUS VOIR.

SERIN — PERRUCHE — PINSON — SUISSE
COCHON D'INDE — HAMSTER.

ST-JÉRÔME -223 ST-GEORGES,436-1827
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Bob Armstrong

 

   
GaétanBouchard Jacques Cyr

 

René-Yvon Ferland

Méfiez-vous, ces évadés sont dangereux!

    
Neprenez pas de chance! Plusieurs de ces

hommes sont considérés comme dangereux, Îl

y'en a même qui le sont extrémement. Si ja-

mals vous lesvoyez ou méme croyez les avoir

vus quelque part, veulliez communiquer vos ren-

seignements à l'officier de Service de la Su-

reté du Québec, 1701,. rue Parthenais, Mont-

réal. Tél. 395-4120. Nous avons obtenu les pho-

tos de la Sureté en date du 17 janvier 1977.

1—Natif de Sturgeon
Falls en Ontario, Bob
Armstrong est considéré
comme dangereux. I
est âgé de 26 ans et
était détenu pour répon-
dre à une accusation de
meurtre lorsqu'il s'est
échappé du Centre de
Détention de Hull, le 15
juin 1974. Pas trés cor-
pulent, il mesure 5 pieds,
11 pouces et pesait 160
livres. Il a les yeux
bleus et les cheveux
bruns. Tout indique qu'il
se serait rasé la mous
tache et se serait teint
les cheveux blonds.
2—Gaétan Bouchard est

recherché pour évasion
du Centre de Détention
de New-Carlisie, Qué
bec, en date du 27 mars
1976. ll purgeait une

  
  

sentence de sept ans et
demi ainsi que 464 jours
pour cévocation de libé-
ration conditionnelle,
évasion, vol qualifié. ré-
sistance à son arres-
tation et braquage d'ar-

me à feu. Originaire
d'Amqui, M. Bouchard
vient de fêter son 24e
anniversaire. Corpulent,
il mesure 55", pése 155
livres le teint clair, l'é-
vadé a les cheveux bruns
et les yeux bleus. Trait
distinctif: une cicatrice
à la gorge du côté droit.
Lui aussi est considéré
comme dangereux.
3—Jacques Cyr, 28 ans,

est recherché en vertu
d'un mandat d'arrestation
du greffe d'Amos pour
enlèvement survenu
le 26 juillet 1975. Né a

>

 

  milton

Montréal, Jacques Cyr
pèse 143 livres et me-
sure cing pieds et demi.

H a les yeux bruns, les
cheveux bruns et le teint
clair. Trait distinct: une
cicatrice à la lèvre su-
périeure. || est considé-
ré comme dangereux.

4—Recherché pour être
illégalement en liberté de
l'Institut Saint-François,
à Laval, depuis le 4

mars 1975, André Drouin
y purgeait une sentence
de 10 ans pour meurtre
non qualifié depuis le 26
mai 1970. Originaire de
Pointe-aux-Trembles, An-
dré Drouin ne mesure que
5'3" et pèse 132 livres.
De teint plutôt pale,
il a les yeux bruns et les
cheveux bruns. ll pos-
sédait plusieurs tatoua-
ges surles deux bras.

5—Considéré comme ex-
trément dangereux.
René-Yvon Ferland est
recherché en vertu du
mandat d'arrestation du
grefte de Montréal pour
évasion d'une garde léga-
le depuis le 12 décem-
bre 1973. Ce serait un

n

repris de justice. il pos-
sède un dossier crimi-
nel extrémement char-
gé. Lors de son évasion,
il purgeait une peine de
deux sentences de pri-
son à vie pour vol à
main armée et tentative
de meurtre sur. policiers.
Corpulent, René Ferland
est âgé de 32 ans. |l
pèse 220 livres et me-
sure six pieds. II a le
teint clair, les yeux bleus
et les cheveux bruns.

6—Alian Foy est recher-
ché en vertu du mandat
d'arrestation, district de
Montréal sous 93 chets
d'accusations de prêts
usuraires. Son dossier
comporte des condam-
nations pour vols mé-
faits, conspiration, ex-
torsion et arme à feu
non enregistrée. It a 33
ans, pèse 170 livres et
mesure cinq pieds 10".
De teint basané, le prê-
teur usurier a ‘les yeux
bleus et les cheveux
bruns. Comme signe
distinctif: Une profonde
cicatrice au bras gau-
the.

 

GDLES DIX HOMMES LESPLUSQUD
RECHERCHES PAR LA SURETE DUQUEBEC

7—Jean-Guy
ton n'a que 20 ans et est
recherché pour évasion de
l'Institut Leclerc de La-
val depuis ie 7 septem-
bre 1975. (| purgeait
une sentence de 30 mois
depuis le 7 novembre

1973 pour vol
armée. vol par effrac-
tion, voies de fait avec
intention et déguisement.
ll n'avait que quelques
mois à faire avant d'é-
tre relâché. Originai-
re de Montréal le jeune
Hamilton mesure cinq
pieds 7, pése 145 livres
et a un tatouage sur le
bras droit. Il est consi-
déré par la Sûreté du
Québec comme dange-
reux. : .

8—Agée d'environ 50 ans.
Gaston Lavoie est re
cherché depuis un ‘an
pour s'être échappé d'u-
ne ‘’garde légale" à Gran-
by. Il purgeait une sen-
tence de 25 ans pour vol
à main armée depuis
près de 21 ans. Québé-

‘cois, il pèse 187. livres
et a une taille de cinq

Hamil-

à main’

   

pieds 10". Ses cheveux
sont noirs et ses yeux
sont bruns. La police

le considère comme dan-
.gereux. :

9—Gaétan Masse. 20
ans, est recherché com-
me témoin important sur
mandat du coroner du
‘district de Rouyn dans
une cause de meurtre.
II a le teint clair. les
cheveux noirs et les
yeux bruns. || mesure
cinq pieds 7" et pèse
150 livres.

10—Pierre Mimeault est
lui aussi recherché pour
la même cause d'eniè-
vement que Jacques
Cyr. Originaire de
Montréal, l'accusé est
âgé de 28 ans et mesu-
re cinq pieds 7" et pè-
se 144 livres. Ses che- -
veux sont châtain et
ses yeux bruns. Par

contre, il possède plu-
sieurs signes aisinc- 3
tifs: une cicatrice à la
lèvre . inférieure ainsi §
que des cicatrices au
bras et l'index droits.

6
1
3
D
v
d
—

2
4
6
1

‘v
el
g
Z
n
e

‘u
el
Z
Z
n
p
a
u
r
e
w
s
s
—
T
Y
M
M
N
O
I

PlerreMimeauit



  

    3 i]
Un examen soigneux de la poitrine, tous les mois,
est indispensable pour détecter tout de suite la
plus petite tumeur. De toute façon, le soutien-
gorge que vient de mettre au point le Dr Charles
Gros, en France, aidera à prévenir le cancer avec
le maximum de chancesde réussite.

UN SOUTIEN-GORGE
QUI FAIT DÉCOUVRIR
LE CANCER DU SEIN

Une grande nouvelle pour toutes les femmes: le pro-
fesseur Charles Gros, qui dirige le service d'électro-
radiologie du Centre hospitalier universitaire de Stras-
bourg, en France, est en train de terminer la mise au
point d'un ‘détecteur du cancer du sein’. De quoi s'agit-
il? Tout simplement d'un soutien-gorge très classique
et qui ressemble absolument à ceux qu'on porte habi-
tuellement.

Un soutien-gorge semblable à ceux qu'on connait,
sauf sur un point: les bonnets sont imprégnés d'une pré-
paration spéciale contenant des cristaux liquides de
cholestérol, cristaux qui ont cette particularité de chan-
ger de couleur selon que la température de la peau est
plus élevée. Or, quand un sein est atteint d'une maladie,
sa température s'élève à l'endroit précis de cette ma-
ladie. Si donc on met ce soutien-gorge, les cristaux
liquides, qui restent gris foncé à température ambian-
te, changeront de couleur à l'endroit précis du sein ou
la température de la peau est plus élevée. Ils vireront

R aubleu.
@ Et cela très rapidement. Il suffit de porter le sou-
¢ tien-gorge pendant deux minutes. La technique du sou-
3 tien-gorge détecteur est donc. par sa simplicité, et son

faible prix de revient, un très grand pas en avant
Z dansla voie du dépistage du cancer. ’
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HORIZONTALEMENT
B 1—Se dit de formations ter-

B tiaires riches en mine
rais de fer. en placages
ou en poches — Manière

a de faire une chose selon
es règles.

D 2-Poèmelyrique — Se ren-
a dra — Pourvue d'un cro-

chet.
B 3—Meuble héraldique sym-

bolisant le fer de lance
B  — Atfaibli — Symbole de
i l'acier.

4—Dans un texte, ligne dont
i le premier mot est en
a retrait — Vibration de

même nature que le
son, mais de fréquence

I trop élevée.
5—Qui n'est pas commun —

H Nom adopté par diverses
compagnies maritimes

a ou d'assurances — Foyers
H dela cheminée.

6—Allez, en latin — Tiges
i métaliques. pointues à
ll un bout — Araignées à

abdomen diversement
coloré. qui construisent

B de grandes toiles dans
les jardins.

NI) 7—Appareil de table. ser-
1 vant a réduire en poudre

le gros sel — Unités de
mesure de volume.

8—Reconnaissance de sa
i faute. avec amendement.

9—Os de certains poissons
a «pk» — Conjugaison =

Plante annuelle tres
1 anciennement cultivée

en Asie tropicale pour
I ses graines qui fournis-
i sent 50 p.c. d'huile.

10—Durci. en parlant du pain
— Titre honorifique an-

11—Interjection — Figure hé-
raldique en forme de T
— Coffre de bois.

12Grose piece de bois
I verticale pour soutenir

provisoirement un mur
8 — Sécheresse.
3 13—Maladie involutive de la

paroi des artères abou-
i tissant à leur durcis-
J sement

14—Etat des substances dans
lesquelles il s'est formé

8 spontanément de l'am-
moniage — Mesure iti-
néraire chinoise.

5 15—Symbole de I'argent — Sans
ornements —  Préfixe
qui exprime ce qu'une

I personne a cessé d'être
— Doigts du pied.

1 16—Fille d'Inachos — Hépu-
» blique Arabe Unie —

B Liste des gagnoats p
Mme Gertrude Hébert

  

5MicrOSILLONS
À GAGNER
CHAQUE SEMAINE
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Elément du cintre desti-
né a supporter tout ou
partie d'une voite —
Article simple pluriel.

17—Homme misérable — Dis-
posé en anneaux — Etre
imaginaire.
VERTICALEMENT

1—Appareil pour mesurer
le rayonnement solaire
— Fleuve côtier de
France.

2—Aimer avec passion —
Douleurd'oreille.

3—Qui désirent — Arme de
jet portative — Métal
précieux.

4—Mammifère de l'ordre des
ongulés — Est couché —
L'année passée.

5—Guide — Toufle de tige ou
rejets de bois sortant
du méme tronc — Pro
nom démonstratif.

6—Idiome celtique du pays
de Galles — Grosses mou-
lures rondes à la base
d'une colonne

7—La plus vile populace

our le ne 387

   

Régles nécessaires
obligatoires — Femme
d'un räja «pl» — Sym-
bole chimique du radon.

8—Conjugaison — Hommesa-
le. dégoûtant — Vaste
étendueen général.

9—Figure héraldique en for-
me de T — Cité légendai-
te bretonne — Genre de
légumineuses — Qui na
pas de sexe.

10—Point cardinal — Symbole
de l'étain — Connu — Ca-
nadien National.

l1—Adjectif interrogatif —
Et le reste — Partie de
la chambre où les
Précieuses recevaient.

12—Le premier — Grandes
quantités — Tirera du
néant.

13—Séparer une chose d'une
autre — Aspect du papier
apprécié par transpa-
rence — Hoche poreuse
légère.

14—Jeux. exercices ‘de vol-
tiges acrobatiques

FEEEENEEEEEEEEEE EEEEE...

Gagnent un microsillon de Serge Reggiani

 

Statue représentant une
divinité qu'on adore.

15—Année — Places sur la
table — Stable — Terre
entourée d'eau.

16—Action de remettre en
place ce qui avait été
enlevé — 'Mouts de rai-
sins mutés à l'alcool
pour arrêter la fermen-
tation.

17—Equerre —  Stupéfaite.
abasourdie — Sorti. né
de.

Solution No 388
117 451700)
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Mon but est de partager
un bonheur sans fin avec tot
459 — Hull — Je veux connaître
une jeune femme fisble, capable
d'aimer et de rendre heureux
son homme. Je la vois âgée de
19 à 26 ans. Je suis un homme
libre, célibataire, j'ai 22 ans, je
mesure 5°10", je pèse 175 Ib, je
suis boucher de mon métier. Peu
importe où tu demeures, la dis-
tance n’est pas un obstacle. J'ai
par le passé fréquenté une fem-
me trois ans et alle m'a trompé.
Je crois encore qu existe des
femmes fidèles. Photo s.v.p. la
mienne en retour. Tu peux aussi
me téléphoner.

Tu seras si possible veuf et
âgé entre 50 et 60 ans

442 — Montréal — Je suis moi-
même veuve et j'ai 50 ans. Je te
vois sérieux, aimant le sport, le
ski de fond, le dialogue, etc...
But: amical ou sérieux. S.v.p.
pas d'aventuriers, Mon numéro
de téléphone est disponible pour
les autres

But premier: amical,
sérieux si compatibilité

484 — Montréal — Je suis une
fille célibataire âgée de 53 ans.
Je souhaite rencontrer un hom-
me sérieux qui soit ou célibatai-
re ou veuf, aimant les sports.
âge désiré: entre 53 et 60 ans.
Téléphonez-moi après 18 hres.

Tu as une propriété
à entretenir

483 — Trois-Rivières — …je suis
un homme à tout faire. Si tu es
une femme de 35 à 45 ans, ne
pesant pas plus de 125 1b. Si tu
es à la recherche d’un homme
fiable qui ne faiblit jamais à la

tâche, je puis tout faire pour te
faire plaisir et te satisfaire, Je
mesure 510”,je pése 170 Ib et
je suis en très bonne forme.
.v.p. écrire ou téléphoner.

Reniezles jours sans amour,
ternes et parfois amers

352 — Montréal — J'ai 33 ans, ie
suis un homme divorcé, j'ai bel-
le apparence, je mesure 5°7", j
pèse 177 lb, je suis toujours bien
mis et soigné, instruit. J'ai la
garde de deux filles de 11 et 12
ans. J'aime les loisirs sains tels
que: le patin, ls culture ph si-
que, la raquette, le yoga, la lec-
ture, la danse, le cinéma,le théâ-
tre, les bons repas et les soirées
intimes. Je suis ex-thectinicien

   

 

  

etje sède quelques écono-
mies. Je suis libre de te recevoir.
But: aimer et être aimé. Tu
peux m'appeler ou m'écrire. Ré-
ponse à toutes.

Je suis couturier de métier
j'ai de très bons revenus

372 — Laval — J'ai 34 ans, je
suis célibataire, 5°7”, 135 Jb,
veux bleus, cheveux châtains
risonnants, assez bel homme. À
a suite d'un accident d'auto, j'ai
dû me faire amputer une jami
ie reçois un chèque régulière
ment des assurances par rapport
à Mon amputation. J'aime (a
femme, je suis masochiste, féti-
chiste inconditionnel du pied
féminin. voudrais cette der-
nière sadique et dominante qui
saura me faire remper à ses
pieds, je serai son humble escla-
ve. J'ai de l'argent, je pourrai lui
procurer tout ce qu'elle désire:
auto, appartement, lingeries
etc... Age désiré: entre 20 et 45
ans. De taille assez importante,
son poids de 115-150 Ib. Je suis
présentement au  pénitencier
pour fraude.

 

 

 

  

Femme de 38 ans, je veux
connaître couple bi uel
518 — St-Antoine-des-Laurenti-
des — Js mesure 572", ji
106 lb, j'ai le caractère jeune at

bien mise. J'aimerais ren-
rer un couple bissexual ou

une femme pour tenter de nou-
velles expériences. Mon mari est
consentant et pourrait se joindre
à nous. C'est notre Îère expé-
rience. Hommes  bissexuels
membrés d'un pénis de 8” et
plus sont également les bienve-
nus, P.S. Discrétion absolue de-
mandée car nous avons deux
Jeunes enfants. Téléphonez-
nous

  

    

      

 
 

 

 
 

Aimerions rencontres un
homme moins de 26 ans

548 — Montréal — Nous sommes
un couple de belle apparence,
dans la vingtaine. Nous voulons
rencontrer un jeune homme très
viril et ouvert à tous les plaisirs
Fo sexe. S.v.p. appeler aprés 18
res.

J'ai 35 ans, suis jeune de
caractère, sentimentale

514 — Banlieue de Montréal —
Je suis une petite femme de
5°2”, 110 tb, 36-26-36. J'aime
beaucoup la musique,les sports
et la vie. Je souhaiterais rencon-
trer un homme Canadien-Fran-
çais. Je te vois de belle apparen-
ce, propre, discret et de préfé-
ees us jeune que moi, sveite
(pas dus de 165 Ib) et bien
groportionng (de 6'585611").

i tu crois être l'homme que je
désire connaître, écris-moi et
ajoute une photo de toi à ta
lettre,

Couple professionnel
recherche d’autres couples

560 — Lavai — Nous avons 40
ans, 5°7”, 125 lb et S'8”, 140
Ib. Nous désirons rencontrer des
couples de 30 à 45 ans, de mè-
me niveau intellectuel et cultu-
rel et de physique agréable.
Nous aimons la lecture et les
arts mais sommes aussi très sen-
suels à tout point de vue. Nous
avons compris depuis longtemps
Que ce qu'on nous dit depuis des
siècles surla relation humaine et
la sexualité est faux et aimerions
en discuter librement, sans ta-
bous, avec des gens évolués. No-
tre sensualité et notre philoso-
phie de la vie nous permetégale-
ment d'aspirer à l'épanouisse-
ment de notre érotisme avec
d'autres couples de mêmes goûts
que nous, sans ou avec échange
mais aprés avoir été assuré d'une
bonne amitié et de l'absence de
jalousie et de possessivité.
Aidez-nous à former un bon
groupe de douze couples

639 — Ontario — Nous sommes
un jeune couple dans la vingtai-
ne, de belle apparence,propre,
sensuel, discret et distingué.
Nous voulons former un grou
d'environ douze couples de 18 à
30 ans et de belle apparence
pour une rencontre une fois par
mois. Les couples devront avoir
ses mémes qualités et atouts que

 

nous. Faites parvenir une photo
nette et une description de vos

ats, Quelques filles bissexuel-
les seront également bienvenues.
De Montréal, Ottawa et des
enyirons. ;
Bame de compagnie pour
voyager en tout temps

642 — Ste-Foy — Je suis une
femme libre de 39 ans, je mesu-

"3", je suis très distinguée et
une très belle personnalité et

& belle apparence. Blonde aux
yeux bleus, je pèse 125 Ib. Ré-
ponse assurée. Vous pouvez
m'atteindre par téléphone.

On meditjolie
__ sexée et féminine

641 — Montréal-Nord — Je dési-
ferais rencontrer un seul hom-
me, à l'aise financièrement qui
pourrait me gâter un peu. J'ai
une belle apparence, je suis
biond-roux, propre, distinguée,
je fais 54”, 115 Ib,j'ai 37 ans.
Je suis gaie, d'apparence jeune
et j'aime la danse, la musique,la
campagne et les belles sorties.
J'attends ton appel téléphoni-
que. N.B.: je te veux distingué
st de bel pparence.

Rencontres occasionnelles
mais régulières

640 — Montrési — Agée de 25
ans, je suis une jeune femmeli-
bre, distinguée, propre, sensuel-
le et bien grgportionnée. Ma
taille est de 5°3" et mon poids
est de 115 Ib, J'aimerais rencon-
trer un monsieur sensuel et pro-
re, si possible à l'aise et capa-
e de générosité. Âge désiré:

entre 25 et 35 ans. Monno de
téléphone est à ta disposition.
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Jeunefille de 20 ans désire
connaître un homme doux
677 — Rimouski — Célibataire
et de belle apparence, je mesu-

5°3"", jepâte 125 Ib. J'aime la

 

sorties, ta musique, le
cinéma, etc. Je souhaite rencon-
trer un jeune homme doux, so-
bre, sincère et de belle apparen-
ce, Son se situers entre 22 et
26 ans. Photo fort appréciée.
Pas nturiers,

 

J'aime bien faire l'amour,
je suis sexée et gaie

685 — Montréal — Agée de 38
ans, je suis une femme de très
belle apparence, très propre, fé-
minine, distinguée, jeune de ca-
ractére, bien faite et blonde, je
mesure 54", je pèse 115 lb. J'ai-
me l‘amour, les belles sorties, la
danse et la musique. Jo serais in-
téressée à connaître un mon-
sieur distingué, de balle apparen-
ce et généreux, pouvant me gâ-
ter un peu, Téléphone-moil

Je suis mariée et
partiellementlibre

456 — Cté Prévost — Je demeure
à quelques milles de Montréal.
J'aimerais partager avec toi quel-

les moments d'intimi ‘ai
5 ans, ma taille est de
mon poids de 110 lb,je sui ¢
bien proportionnée. Ton ge n'a
aucune importance, tu seras ce-
pendant propre et discret. Je
suis libre en après-midi et quel-

efois en soirée. J'aurai besoin
‘une petite aide financière.

Ecris-moi, tu ne seras pas déçu,
crois-moil

J'ai 29 ans, je suis
moderne et dynamique

720 — Montréal — Je mesure
5°2". je pèse 105 Ib, je suis sim-
pie, gentille, affectueuse, culti-
vée et saine. Je souhaite connal-
tre un monsieur intéressant,
svelte, cultivé, libre et sans sou-
cis financier ou autres. But: par-
tagerloisirs. Premier contact par
lettre, éventuelle rencontre.
Swv.p. ne pas vous présenter,|
vous feriez preuve d’un manque
d'éducation.
Jolie blonde très sensuelle
sexée et âgée de 22 ans

721 — Québec — Je suis culti-
vée. Mes mensurations sont de
36-26-36. J'aimerais rencontrer
un homme à l'aise financière-
ment pour sorties intimes. Ré-
ponse assurée à tous.

Hommesvirils et bien
pourvussont bienvenus

525 — Banlieue de Montréal —
Je suis une femme mariée et
bien proportionnée. Mataille est
de 5°2-1/2", mon poids de 105
lb, j'ai 43 ans. Vous serez très
doux, très propres at bien édu-
qués. Je vous recevrai à la mai-
son car mon mari est consen-
tant. Ecris-moi et donns-moi
ton numéro de téléphone pour
un rendez-vous.

de suis une femmeà la
recherche d'un ami, un vrai
332 — Montréal — Heureuse
mais seule, je désire rencontrer,
en vue d'une amitié profonde et
durable, un homma vraiment
seul (peut-être timide). Il devra
être célibataire, cultivé et stable,
aimant la tranquillité et bien
manger. Je suis divorcée et âgée
de 35 ans et j'ai deux charmants
enfants. Ton âge se situera entre
35 et 40 ans. S.v.p. aventuriers
s'abstenir.
Je m'adresse aux femmes
cultivées et distinguées

384 — Montréal — Je suis un in-
génieur professionnel âgé de 36
ans. Blond aux yeux bleus, je
suis encorecélibataire mais je ne
sais pour combien de tome Je
suis catholique. Je mesure 5°10"
at pèse 159 Ib. J'aimeles belles
sorties, les bons repas, le ski, la
musique, le théâtre et toutesles
bonnes choses que la vie nous
offre. Je désire rencontrer une
femme d'apparence soignée, cul-
tivée et distinguée. À noter: je
suis fidèle.

  

  

   
  

-cation dernandées.

Faites-moi parvenir une
lettre détaillée: goût, etc.

271 — Région de Montréal — Je
suis un jeune homme, prop
beau, bien membré et trés
moureux. J'aime pratiquer mon

rt favori, c'est-à-dire l'amour.
le suis à fa recherche de dames
sexées et sensuelles. Réponse as-
surée à toutes. Je peux facile-
ment me déplacer.

Nous voulons faire l'amour
à trois ou à quatre

526 — Rive-Sud — Couple dans
la quarantaine désire rencontrer
un homme seul, une femmeseu-
le ou un couple de tout âge.
Nous pouvons nous déplacer et
recevoir. Nous sommes unis. El-
le a 44 ans, mesure 5°2",
110 Ib, est très affectueuse.
mesure 5°6”, pèse 165 tb, 49
ans, très viril, aime donner et
recevoir. Propreté et bonne édu-

 

  

Les aventuriers sont priés
de s'abstenir

418 — Québec — Je désire ren-
contrer un homme de Québec
ou des environs, âgé de 50 à 58
ans. Je te vois bien éduquéetli-
bre, veuf, célibataire ou divorcé,
désireux d'avoir auprès de lui
une compagne. Je suis une dame
professionnelle et sérieuse, j'ai
une excellente position. Je prati-
quele ski de fond, la marche et
le cyclisme. Je m'intéresse au
cinéma, au théâtre, à la lecture,
etc… J'ai 48 ans, je pèse 1151b,
je mesure 5°5-1/2". Je suis assez
exigeante sur le choix d'un com-
pagnon. Je te veux grand (5'9"
etplus), bien proportionné et
très propre. Aventuriers refusés.
Les autres sont autorisés à me
téléphoner.

Si tu es un bijou, je
suis une perle

364 — Montrés! — Diane, âgée
de 38 ans, 53", 105 Ib, yeux
bruns, cheveux blond, jolie, di-
vorcée légalement, travaillant, li-
bre parfois le dimanche, tou-
jours le lundi. Je fais du yoga,je
pratique le tennis et je suis bon-
ne nageuse. Je réve d'un homme
propre physiquement et morale-
ment et assez sportif (un atout),
avec voiture. Une fois par semai-
ne on ira prendre un lunch à la
chandelle. L'important est que
tu sois libre et franc. Pas d’aven-
turiers ni de chômeurs. Laisse-
Moi ton no de téléphone.

Je crois encore possible
un bonheur à deux

379 — Montréal — Mon no de
téléphone et mon adresse est à
la disposition d’un hornme hon-
nête, sincère et propre, capable
d'aimer une seule femme. Pas
d‘aventuriers, de séparés ni de
divorcés. Bienvenue aux veufs et
aux célibataires. Âge souhaité:
entre 55 et 60 ans. Je suis une
femme veuve de 54 ans, je pése
160 Ib, je mesure 56", cheveux
blondset yeux pers,je suis hon-
nête, sincère et propre. Je parals
plus jeune que mon âge. Je te
vois de belle apparence et soi-
gné.

Je suis veuf, fermier
et âgé de 33 ans

328 — Cté Lotbinière —
deux enfants d'âge scolaire. -
merais rencontrer une jeune

âgée de 29 à 35 ans,céli-
ou veuve, libre, sérieuse
imant la vie sur une fer-

. J'aime bien sortir de temps
en temps et me divertir. But sé-
rieux,

Je suis sensuelle, chatte
et très discrète

466 — Montréal — J'aime le
luxe, le confort et le beau. J'ai
25 ans, mes cheveux sont longs
et blonds. Je serais intéressée à
rencontrer un homme à l'aise et
généreux pour sorties intimes.

Je suis blonde et âgée de 23
ans,j'aime le se

474 — Montréel — Je suis tré
sensuelle et très discrète. Je fais
360-26-36. J'aimerais rencon-
trer un homme professionnel,
cultivé et propre. Je suis très élé-
gante et on ma dit de très belle

arence. P.S. J'assure réponse
tous.

 

 

  

   

   

 

Ja suis à la recherche d’un
homme sympathique

292 — Cté Deux-Montagnes —
Brune aux yeux noirs, sérieuse
et pauvre mais trés honnête. Je
mesure 5°3‘’ et pèse 140 Ib. J'ai-
me ia vie dans toute sa simplici-
té. Je voudrais rencontrer un
homme honnête, sobre et fidèle,
gosségant juelques économies.

n se situera entre 63 et 65
ans. |! devra être veuf ou céliba-
taire. Les autres sont priés de
s'abstenir.

J'aime bien faire l'amour
avec un seul homme

253 — Québec — J'ai 37 ans,
blonde aux yeux bleu-vert, je
suis veuve et j'aime les enfants.
Je suis aussi très propre et tran-
quille. J'aime tout ce qui est in-
téressant tel que: le théâtre, la
musique, la marche dans la na-
ture, etc. J'aimerais connaître
un homme propre et de bon
goût. But sérieux. Gigolos refu-
sés. Personne sérleuse autorisée
à m'appeler, les autres vous per-
dez votre temps.

Je veux connaître une
amitié profondeavec toi

249 — Sorel — Je suis un jeune
homme #gé de 25 ans, je vis
dans un magnifique endroit ou il
est possible de tout partager
avec toi (ou presquel. Ma de-
meure est la tienne. Téléphone-
moi après 19 h. Je te vois jeune,
fille, sérieuse et simple, aimant
-comme moi les plaisirs de la vie.
J'aime les arts, la photograph
la nature, découvrir de nou
veaux coins et faire de petits
voyages, etc.

Jeune hommerecherche
des femmesnoires

528 — Montrésl — J'ai les che-
veux noirs et les yeux bruns, on
me dit trés beau et viril. Je suis
bien musclé, j'ai 23 ans, je me-
sure 5°11“, je pése 185 Ib. Je re-
cherche une femme de race noi-
re, son ie se situant entre 25 et
55 ans, forte de poitrine. Mon
but est de satisfaire tous tes dé-
sirs et appétits sexuels. Réponse
assurée àtoutes.

J'attends ta lettre ou ton
pel téléphonique

552 — Cté Montmagny — Céli-
bataire de la gent féminine, 55
ans, 5'3”, 180 lb, cheveux noirs
grisonnants et yeux bruns. Je
suis sincère, sérieuse, distinguée,
propre, de mise soignée, j'ai des
goûts simples. Je souhaite con-
naître un monsieur bien, âgé en-
tre 50 et 60 ans, sérieux, sincè-
re, propre, avec bon emploi.
S.v.p.: aventuriers, veuillez vous
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 abstenir,

  

  

Tu veux m'accorder
spduelques soirs par mois?

€ PRs - Jai les cheveux
noirs et les yeux bleus, grassette
(165 Ib), ie mesure 5'4"et ie
suis dans la quarantaine. J'aime
la vie, tout ce qui est beau et
bon. Je souhaite connaître un
homme sérieux, professionnel
ou homme d'affaires, de belle
apparence. Âge désiré: entre
et 60 ans. J'aimerais passer avec
pe soirs et me faire

Ir.

  

Femme mature, accepterait
de rencontrer un couple

234 — Québec — J'aimerais faire
la rencontre de personnes géné-
reuses, faire du nudisme à l'oc-
casion avec un groupe à la mai-
son ou ailleurs. Bienvenue aux
couples. Je suis une femme dans
la quarantaine, sociable et ma-
ture. J'aime me faire gâter. Dis-
crétion et propreté exigées. Mon
numérode téléphoiu est à votre
disposition.

Hommeseul et couple
invités à nous contacter

559 — Ontario — Nous désirons
rencontrer un homme seul ou
un couple marié âgé de 40 à 60
ans, Efle a 51 ans, 5°4”, 1601b.
Lui mesure 55", pase 215 Ib et
est âgé de 54 ans. Nous ne sor-
mes pas scrupuleux. Nouspre.
nons un verre & Foccasion. ous
possédons une auto sler
1975, air conditionné). "Nous
projettons de faire un voyage
dans le sud, en Floride a la fin
du mois de février. Nous serions
heureux si tufvous} pouvais
(pouviez) nous accompagner.

Je suis très affectueuse et
j'ai bon caractère

430 — Québec — Je suis veuve
depuis sept ans, j'ai les cheveux
auburn, mon poids est de 105
1b, ma taille est de 5’ et mon âge
est de 55 ans. Je désire faire la
connaissance d'un homme dis-
tingué pour dialoguer et faire de
belles sorties. J'aime les cartes
(bridge), la danse, les sports, le
ski de fond, la pétanque et les
voyages. De Québec et des envi-
fons. À bientôt! Aventuriers re-
usés.
Je recherche une amitié
pure, sincère et vraie

202 — Montréal — Brunette aux
cheveux noirs, libre, mesure 5°,
pèse 105 lb. Je suis cultivée,
propre, douce etdistinguée. J
du savoir-vivre et une belle éd
cation. J'aime le naturel et la
simplicité chez une personne.
J'aime aussi la musique, la dan-
se, le dialogue, etc... Je te vois
dans la cinquantaine, mesurant
58" ou plus, étant sincére,
franc, honnête, sérieux, gai. |
seura partager ma solitude et
mes ennuis.Mon numéro de té-
léphone est à tadisposition, Inu-
tile aux alcooliques et aventu-
riers d‘appeler.

  

 

    

Cette page est mise à votre disposition par l'équipe
d’AMOURAMAqui désire répondre à un besoin. Notre but
est d'apporter une part de bonheur à tous ceux qui en
feront demande.

Pour placer une annonce: le coût pour l'insertion d’une an-
nonce est de $5.00 pour un texte de longueur normale.

Pour rejoindre un correspondant: Pour recevoir le nom, l’a-
dresse et, si possible, le numéro de téléphone d'un corres-
pondant, vous n’avez qu'à envoyer $3.00, plus une envelop-
pe affranchie.
Ecrivez en toute confiance, nous sommes compréhensifs
et nous parvenons to jours à vous aider. Adressez vos de-
mandes 4 AMOURAMA, CP. 568, Station Youville,
Montréal H2P 2W1 — 879-1790.
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AMOURAMA,C.P. 588, Station Youville, Montréel H2P 2W1
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Montréal

BLESSÉS, TROIS FAMILLES
SUR LE PAVÉ
par Guy Lassonde

Un immeuble de trois étages a été complètement
ravagé par un incendie qui a pris naissance dans
une pizzeria, située sur la rue Ste-Catherine,
près de Victoria, dans l'ouest de Montréal.
Cet incendie a nécessité

l'intervention des pompiers
de Ville Saint-Laurent,
Outremont, Montréal, vil-
le Mont-Royal, Hampstead
et Côte Saint-Luc. Ces
derniers, appelés sur les
lieux du sinistre vers
cinq: heures dix du matin,
ont mis plus de deux heu-
res à maîtriser les flam-
mes qui s'échappaient de
la pizzeria et qui avaient
rapidement gagné les éta-
Ees supérieurs.

détruit, abritait trois fa-
milles. Parmi ces gens,
deux hommes ont été bles-
sés, l'un, coupé aux mains
et l’autre, souffrant d'en-
gelures au visage pour
avoir regardé trop longue-
ment son foyer s'envoler
en fumée.

Criminel?

Bien que les enquéteurs
du service d'incendie ne
croient pas avoir affaire
à un feu d'origine crimi-

moins que le chef W. Tim-
mins et l'inspecteur D.
Coates, examinent présen-
tement toutes lies possi-
bilités afin de déterminer
avec précision la nature du
fléau.

Avec l'arrivée de l'hiver,
les Québécois voient réap-
paraître dans les journaux
une multitude d'articles
concernant les incendies.
Bien qu'il s'agisse souvent
de l'oeuvre de maniaques,
néanmoins à la saison
froide, la surchauffe des
loyers est également res-
ponsable, dans plusieurs
cas, de pertes de vies et
de dégâts matériels très

€
”
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au    

Devenu château de glace, cet édifice de la rue Ste-Catherine arbritait
trois familles jusqu'à ce qu’un incendie, qui a pris naissance à l'arrière
d'une pizzeria, rende la maison inhabitable.

On assiste malheureuse-
ment, trop souvent, à des
incendies d'édifices abri-
tant des familles nombreu-
ses. Fréquemment, on
peut remarquer que des
quartiers sont plus touché
que d'autres par ce fléau.
Trop souvent, les quar-
tiers éprouvés sont vieux

sons dont l'isolation est
devenue moinsefficace.

Les gens, pour combat-
tre le froid, poussent

alors leur fournaise au
maximum et il en résulte,
à ce moment, une aug-
mentation des possibilités
d'incendie. Comme un
malheur ne vient jamais

(Photo Le Petit Journal)

ces maisons n'ont, dans
plusieurs cas, pas d'as-
surances. Quand elles en
ont. la perte d'un logement
à prix réduit, leur cause
tout de même un sérieux
embarras, plusieurs per-
sonnes de ces quartiers
se trouvant dans l'impos-
sibilité de payer un loyer

  
 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  
     
 

 

    
 
 

L'immeuble, entièrement nelle, il n'en demeure pas imposants. et on y retrouve des mai- seul, les familles habitant plus élevé,

Directement de notre atelier: |ete

Pour vous mesdames...
REG. SPECIAL

Chat sauvage naturel
peaux descendues $1,095.00 | $ 895.00

Chat sauvage naturel
peaux descendues
qualité sur choix $1,795.00 $1.595.00

Chat sauvage tanuki

peau descendues $1,045.00 b 895.00
Loup canadien $1,295.00 595.00
Castor naturel n $1,225.00 995.00
Vison chinois avec collet de

renard roux ou de chat tanuki $1,095.00 $ 895.00
“Ratmusqué teint Téopard avec

collet de chat tanuki $ 895.00 $ 695.00
» Rat musquéteint jaguar avec .
5 collet de chat blaireau ou
= collet de renard norvégien $ 895.00 $ 695.00
S| Têtes de lépoard avec
8 Fi collet de loup $1,295.00 $ 995.00
2 attes de Iéopard avec collet :
£ ___et bande de chat sauvage(1) $1,225.00 $ 895.00 Pour vous messieurs. REG. SPECIAL
= Pattes de renard roux avec
3 x(1 $1,395.00 $1,095.00 Paletot chat sauvage naturel $1,19500 $ 895.00
© _Renard deVirginie $ 995.00 Paletot loup canadien $1,195.00 $ 895.00Î Renard majefian T $1,295.00 3 te375500 Paletot castor naturel $1,255.00$ 595.00

musqué nature e OU] Paletot mouton rasé avec: Chat ocelot avec collet $159500 $1295.00 collet d’opossum SPECIAL § 495.00
de renard norvégien teint linx 995. -£99.

“Vison pastel, perle, ranch, ; / 7
i plaines peaux + ceinture Spécial $1,145.00 8 est, rue

son pastel, peaux descendues Spécial _$1,455.00 ME Vison pastel, demi-sang, o 4 95.00 ont-l Royal
Canada Majestic, peaux descendues, Spécial

|

$1.795. 200 verges du métrosemi-ajusté IGUERE g7 vrai Four MONTRÉAL, P. Q.anada Majestic, peaux
N semi-ajusté, femelles Spécial $2,800.00 outtutes 5 2 6 66 1 1
$1 quantité limitée .
a



  
  

|

 

waa wwapy

jlle... auto9 patrouille auto-patrouille..au
 

 

À Pointe Saiat-Chorles

CRIME PASSIONNEL ENTRE “AMIS”
par Guy Lassonde

Victime du siexième
meurtre à avoir été com-
mis sur le territoire de
la CUM depuis le début
de l'année, Ovila Le-
blanc pourrait avoir

trempé, (malgré lui?)
dans une affaire entre
“amis”. En effet, les cir-
constances qui devaient
amener la découverte de
son corps laisseraient

entendre que son assas-
sinat, s’il n’était pas pré-
vu, n'en était pas moins
une possibilité.
Le lieutenant Henri du

poste no 9 patrouillait

Une affaire “d'homme” pourrait blen être à
l'origine du meurtre mystérieux qui devait coûter
la vie à un quinquagénaire domicilié sur la rue
hâteauguay, à Pointe Saint-Charles

sur la rue Charlevoix
quand son attention a été
attirée par trois hommes
qui agitaient les bras en
l'air. Arrétant son véhi-
cule pour s'enquérir de
ce qui se passait, les
trois hommes, passable-
ment énervés, lui deman-
dèrent de se rendre au
2781 de la rue Château-
guay ou selon eux, il se
passait quelque chose
d'anormal.

L'officier fut alors con-
fronté avec une impitoya-

ble boucherie. Dans la

) + ÇAUEiFwer TEL

UNE EXPLOSION CAUSE UN INCENDIE

par Guy Lassonde

La maladresse de deux
employés d'une usine
d'emballage de Lon-
queull a provoqué une
formidable explosion
dans un édifice à com-
merces multiples, dé-
clenchant par le fait
même une alerte géné-
rate.

I} était un peu plus de
deux heures du matin
quand les résidents d'un
Quartier de Longueuil
étaient tirés de leurs lits
par une formidable ex-
plosion dans le bâti-
ment, situé au 2144, rue
Métropole.
Si l'on se fie aux dom-
mages causés au bâti-
ment, on aurait assisté
à une véritable hécatom-
be si l'explosion avait eu
jieu durant le jour. Le
souffle de la déflagra-
tion a littéralement dé-
sintégré le mur de l'éditi-
ce. Les deux employés
qui se trouvaient alors à
l'intérieur de la compa-
gnie GP.C. Emballage
ont à peine eu le temps
de sortir par la porte
arrière, tandis que les
blocs de ciment virevoi-
taient un peu partout.
Cinq pompiers étaient

d'abord dépéchés sur les
lieux, mais devant la vio-
lence de l'incendie, vingt-
quatre de leurs confrè-
res allaient les rejoin-
dre pour combattre les
flammes.
A ce moment, on igno-

rait si des personnes é-

taient à l'intérieur et le
feu menacait sérieuse-
ment de se communiquer
aux immeubles voisins.
Les matières plasti-

ques qui se consumaient
à l'intérieur donnèrent
du fil à retordre aux
hommes qui étaient com-
mandés par le chef René

Mes se
3 Be  

chambre à coucher, la
victime gisait dans une
mare de dang, poignardée
à de multiples reprises
au thoraxet à la gorge.
L'arme du meurtrier,

un couteau de boucher.
était encore fichée dans
le cou de la victime. L'as-
sassin avait agit avec

une frénésie démoniaque.
Chargés de l'enquête,
les sergents-détectives
Jean Ostigny et Jean-
Paul Lachapelle ont pro-
cédé à l'interrogatoire
des trois individus qui
avaient guidé le policier
sur les lieux du meur-
tre. Cet interrogatoire
aurait amené les enqué-
teurs sur une excellente
piste.

 

Renchaw. L'un d'entre-
eux fut même blessé
durant les opérations.
Finalement. au terme de
quatre heures d'un com-
bat acharné, le feu était
maîtrisé. Les pertes
sont estimées à plu-
sieurs milliers de dol-
lars.

 

 

SRB COURS DE
CONVERSATION

© COURS TEMPS PLEIN (de 1 à 6 mois)
e COURS SOIR. OÙ SAMEDI (12 semaines ot plus)

ETAGE F. Place Bonaventure
(514) 878-2821
Permis NO 749766
(Culture personnelle) 

® Reconnue parle

ministère de l'Education

language power
Systems limited

Hes529-0331
orNO (Québec)

669552  

Sidérés, les badauds regardent les employés de la morgue emmener
le corps de M. Ovila Leblanc.

(Photo: Le Petit Journal)

Calendrier | 977

Nudistes du Québec

Pourla première fois, un ca- ; k
lendrier de nudistes québé-
cols, tout en couleur, re-
présentant 12 scénes -
différentes. [=

Format5” X 8".

Nous donnonsle nom et l'a-
dresse des clubs nudistes
du Québec.

Commandez votre calendrier
sans tarder. Un cadeau ap-
précié pour les Fêtes.

¥ A

S
P
Y

" A2
»

[J

n
a

   - EN ED Eh ED GE aE a. ek este]

;

i
|

Rempllssez ce coupon Ra, I i
S.V.P. faites-mol ; fi a” ë
parvenir le calendrier iY 13
Nudistes du Québec. Snr 28 1
Cl-inclus $2.50, plus ~~ 8
25 centsde frais postaux ($2.75). 1 5

(Nous le postons premidre classe, dans une enveloppe discréte.) 1 :

1 i8
Adresse... 222020 LL LL Ad LA 4 4 4 4e 4 4e a 4 ALL a a ae i¥

Ville. ...LLCode postal. . . ............... 1 2
©

Postez à: Nudistes du Québec 13
CP. 138 1!
Sainte-Thérèse de Blainville i >
P.Q.J7E 431 5
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Y VES CHRISTIAN vous invite...
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GAGNEZ CET ORGUE GULBRANSEN
PACEMAKER DE GALIPEAU MUSIQUE

"Qui pense musique, pense Golipeau’’  

| CET ORGUE EST EN MONTRE DANS TOUS LES

514-606-1201

514-001-515 4

514-001-5154
stetal
514-207-2468
Sars

814.501.9001
V14-624-1878

S14821.0108-2
416-002-7046

314-472-2816
814-772-0017
nant

SHI21
$14-471-0077
018-374-7964
614-781-0606

CAPRICORNE
du 22 décembre
au 20 janvier

PROFESSION: Votre éner-
gie et votre perspicacité
seront stimulées par un é
vénementinattendu.
SENTIMENT: Votre air dis-
tant décourage bien des
gens prêts à vous témoi-
Enerleur amitié.
SANTÉ: Vous vivez dans
une atmosphère surchauf-
fée et vous attrapez froid en
sortant.

VERSEAU
du 21janvier
au 18 février

 

PROFESSION: Accordez un
peu plus d'attention à la
qualité de votre travail qui
sera apprécié.
SENTIMENT: Préservez un
peu de votre vie privée et
écartez les amis trop en-
vahissants.
SANTÉ: Faites quelques
mouvements de gymnasti-
que chaque matin pour vos
articulations.

POISSONS

du 19 février
au 20 mars

PROFESSION: Si vous ne
pouvez arriver à tout fai-
re, n'attendez pas pour de-
mander une aide.
SENTIMENT: Votre imagi-
nation est trés grande et
vous entraine souvent loin
de la réalité.
SANTÉ: Dérèglement thy-
roidien possible; consul-
tez votre médecin habituel.
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2 CENTRES GALIPEAU MUSIQUE SUIVANTS:
€
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PROFESSION: Vous avez
entrepris beaucoup de cho-
ses à la fois et vous aurez
du malà tout faire.
SENTIMENT: Vous ne de-
vez pas à tout propos é-
prouver de regrets et vous
tournerversle passé.
SANTÉ: Crise d'urticaire
à redouter. Surveillez de
très près votre alimenta-
tion.

TAUREAU

CN. du 21 avril
au 20 mai

PROFESSION: N serait
sans doute plus raisonna-
ble d'annuler ou de reculer
certaines dépenses.
SENTIMENT: Faites un peu
plus ce que vous avez en-
vie de faire et ignorez le
qu'en dira-t-on.

SANTÉ: Ne soulevez pas
de charges trop lourdes.
Vous n’en avez pas la force
en ce moment.

GEMEAUX

; du 21 mai
au 21 juin

PROFESSION: Vous étes
désordonné (e) et vous de-
vez vous corriger et vous
organiser.
SENTIMENT: Vous êtes
très influençable et vous
regrettez ensuite de chan-
£er souventd'avis.
SANTÉ: Consommez beau-
coup de fruits riches en vi-
tamines, tels les oranges,
les citrons, les pample-
mousses.

 

X CANCER
du 22 juin
au 23 juillet

PROFESSION: Soyez très
prudent (e) dans votre ju-
gement et ne vous fiez pas
à une première impres-
sion.
SENTIMENT: Une trop
grande intransigeance de
votre part risque de mena-
cervotre bonheur.
SANTÉ: Crise d'asthme ai-
guë provoquée par le temps
humide: prenez vos médi-
caments habituels.

BALANCE
du 24 décembre
au 23 octobre

PROFESSION: Votre sus
ceptibilité vous fait imagi-
ner que l'on est mal dispo-
sé envers vous. ce qui
est faux.
SENTIMENT: Montrez-vous
prévenant (e) envers l'é-
tre aimé. Vos attentions
le toucheront.
SANTÉ: Vous retrouverez
votre équilibre physique en
pratiquant un sport réguliè-
rement.   - avoir à choisir entre deux

LION
du 24juillet

au 23 août

 

PROFESSION: Vous n’arri-
vez à imposer votre auto-
rité qu'en faisant preuve de
souplesse.
SENTIMENT: Patience,
bienveillance et bon sens
vous permettront de re-
dresserla situation.
SANTÉ: Vos douleurs peu-
vent provenir d'un déplace
ment de vertèbres cervi-
cales.

SCORPION
du 24 octobre
au 22 novembre

PROFESSION: Vous allez

propositions et vous aurez
du malà vous décider.
SENTIMENT: Votre atti-
tude un peu brusque ne
trompe pas vos proches
qui vous savent très sen-
sible.
SANTÉ: Vous ne consom-
mez pas assez de crudi-
tés et votre organisme
manquede vitamines.

VIERGE  

 

PROFESSION: La critique
ne vous épargnera pas. E-
vitez donc de lui donner
prise.
SENTIMENT: Un rival plus
hardi peut vous supplan-
ter auprès de la personne
aimée; agissez rapidement.
SANTE: Si vous en avez
la possibilité, partez vous
aérer pendant le week-end.

SAGITTAIRE

du 23 novembre
au 21 décembre

PROFESSION: Vous rè
glerez à votre avantage
une affaire en suspens et
améliorerez votre. situa-
tion,
SENTIMENT: Votre gran-
de timidité est un lourd
handicap dont vous de
vez vous guérir.
SANTÉ: Aérez plus sou-
vent la pièce où vous tra-
vaillez. Vos maux de té
te disparaitront.     



les voyages 

 

LA MOITIÉ DE NOS TOURISTES VONT
VERS MIAMI ET LES AUTRES,
VERS LES ANTILLES

“J'ai entendu plus de français sur les rues Fla-

gler (à Miami) et Collins (3 Miami Beach)

que n'importe où dans l'ouest de Montréal pendant

ls dernier mols,” conflait récemment une femme

à sa voisine, dans ie métro Henri-Bourassa.

“Rien de surprenant à
cela puisqu'un touriste

québécois sur deux file
vers le sud en hiver se di-
rige invariablement à la
plaza  Alexis-Nihon. “Il
n'est pas étonnant que
certains quartiers balné-
aires du Grand Miami
soient maintenant connus
sous le nom de “Petit
Canada" tant on y trouve
de gens de chez nous,”
poursuit notre interlo-

cuteur.

H enchaîne que les pla-
ces libres sont très ra-
res à bord des énormes
Boeing 747 d'Air Canada
qui assurent quotidienne-
ment la liaison Montréal-
Miami; il en est de même
pour les deux vols de nuit.
à destination de la ville
floridienne des plus cou-
rues et fort appréciée de
ceux et celles qui y séjour-
nent religieusement cha-
que année depuis des dé-
cennies.

Cuba semble exercer
cependant une attraction
magnétique sur un nombre
grandissant de villégiateurs
hivernaux québécois fuyant
le froid vif et la neige
abondante. ‘La société
Unitours continue de fai-

  

re des affaires d'or cette
année, car ses séjours d'u-
ne semaine entière, tous
frais compris, (avion,
chambre et trois repas
par jour) à partir de $385
par personne s'arrachent
toujours comme de petits
pains chauds.” précise
encore le représentant
d'Air Canada.

H déconseille fortement
aux vacanciers de se di-
riger vers Cuba sans avoir
retenu auparavant une
chambre d'hôtel (et pos-
séder une confirmation.
écrite) pour un laps de
texps bien déterminé, car
l'hôtellerie cubaine de
l'heure est absolumentin-
capable de répondre aux
exigences de tous les vi-
siteurs étrangers. Notons
en passant que Cuba est
également le lieu de va-
cances pour des milliers

de touristes russes, tchè-
ques, chinois et autres,
ce qui fait qu'il y existe un
achalandage monstre.

Chez divers agents de
voyages montréalais, on
relève aussi une hausse
assez appréciable du nom-
bre des nôtres allant sé-
journer aux Bahamas,

à Free-principalement

PORTO RICO
DEPARTS TOUS LES SAMEDIS

Bien que cette lle de 100 milles de long fasse
maintenant partie des Etats-Unis, elle n'en a pas
le caractère. Elle n'est pas espagnole et elle
n'est pas non plus une des Antilles. Porto-Rico

i .

Comparativement aux plages du sud de la Flo

 

ride,

 

    
peu encombrées. Elles n'en sont pas moins magnifiques et les Bahamiens

accueillent ordinairement fort bien les visiteurs canadiens, peu Importe

qu'ils se rendent à Bimini, Freeport, Nassau ou tout autre endroit bainé-

aire recherché.

port et Nassau. Les dépar-
tements français de la
Guadeloupe et de la Marti-
nique connaissent eux
aussi une forte popularité
auprès d'un nombre plus
restreint de villégiateurs
de chez nous, désireux de
se reposer dans un milieu
francophone répondant

bien à leurs goûts.

Par contre, certains se
plaignent à leur retour
que les hôtels tes mieux
recommandés sont souvent
trop éloignés des plages,
ce qui est le contraire
dans la plupart des autres
coins des Antilles dites
anglaises. Aux Bahamas,
on doit assister d'ici quel-
ques mois à la naissance

COMPRIS
DANS LE PRIX

DE VOS VACANCES
Voyage allersretour par Jet Nordair. Contom-
mations et repas au cours du voi . Transferts.
Logement pour 7 ou 14 nuits. Petit déjeuner conti-
nental chaque jour. Treasure Tours participe au
festival Lelolai. Cocktail de bienvenue. Sac de

d’une couple d'autres Clubs
Méditerranéensdontla for-
mule du ‘tout compris”
plait tant aux jeunes qu'aux
adultes. Chez Air Canada,
où on vole deux fois par
semaine vers Cuba (soit
te jeudi et le samedi) sans
escale, on espère en ar-
river bientôt à une enten-
te avec le régime Duvalier.

ENDROIT CHOIX A PARTIR DE

Nassau 5 hôtels $309.
Free Port 4 hôtels $307.
La Jamaique 4 hôtels $394.
La Barbade S hôtels $484,
Porto Rico -2 hôtels $369.

Selon l'endroit, départ les samedis ou les diman-
ches. Le prix est pour une semaine, en double -

à Haïti. De la sorte, le
transporteur national ca-
nadien pourrait desservir
régulièrement l'aéroport
Duvalier, de Port-au-
Prince, lieu de rendez-
vous régulier de couples
québécois dansla cinquan-
taine et plus, où le coût
de vie demeure très abor-
dable.

Plusieurs des nôtres
pestent à leur départ de
Mirabel, me confiaient
deux agents qui vont par-
fois reconduire leur clien-
tèle à l'aéroport interna-
tional de Mirabel comme
à Dorval, lorsqu'ils ap-
prennent qu'ils doivent ac-
quitter une taxe de départ
de $8. ‘II arrivera souvent
que ces gens-là consa-
crent jusqu'à $2,000 à
leur itinéraire sans bron-
cher du tout”. d'ajouter
l’un d'eux en riant.
D'autres sont encore plus

décontenancés lorsque les
chauffeurs de taxi leur
réclament jusqu'à $35 pour

les conduire de Mirabel au
coeur de Montréal. Sou-
vent, on ignore qu'il est
possible d'accomplir le
mémetrajetpour seulement

$5. à bord de gros auto-
bus confortables de la
CTCUM et pour seulement
$3.75 dans un quelconque
autocar de la Commission
de Transport à Laval,
dont le terminus est si-
tué à la station de métro
Henri-Bourrassa, dans le
nord de Montréal.

 
  

      
 

  
Iun cachet qui lui est propre. plage Treasure Tours. Avion compris.
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‘International, d’un océan à l'autre.

6081 0., rue St-Lacques
NDE.Mt. PA

TeL: (514) 487-7751

 

1190, bes. Lawreatien
Ville $t-Lawent, P.0. Tél.: (514) 336-6851
 

 

Lachine Tire Inc.
Distributeur de pneus
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Alignement et
Balancement
de roues

pour voitures
européennes et américainesP
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Le 9e salon de l'auto
de Montréal a été des

mieux préparés

Tout tourne rond cette
année, au 9e Salon inter-
national de l'auto de Mont-
réal. qui se déroule du 13
au 23 janvier. Je suis
heureux de le souligner, car
grâce à une préparation
minutieuse, les visiteurs
sont mieux renseignés
que jamais sur les nom-
breuses marques en mon-
tre à la Place Bonaven-

 

par

J.-C. Fortin

s'occupe maintenant de
relations extérieures, se
dit confiant qu'on franchira
le cap des 200,000 visi-
teurs en 1977, ce qui ne
me surprendrait nulle-

ment, car les présenta-
tions aptes à fasciner le
public y sont très nom-
breuses. Mais pour vous
en rendre compte, il faut
absolument vous rendre
à la Place Bonaventure,
où le salon fermera ses
portes dimanche soir, le
23 janvier.

d'Ottawa, vous constatez
que le revenu moyen des
Québécois se situe au
cinquième rang, loin der-
rière celui des Ontariens,
des Colombiens et des
Albertains. C'est difficite
à croire lorsqu'on consta-
te la forte demande mani-
festée par des visiteurs
au 9e Salon. L'autre jour,
par exemple, un mon-
sieur cossu signa sans
broncher un chéque de
$65,000 pour l'achat d'une
superbe deux-places Lam-
borghini Countach jaune;
un peu plus tard, un fils
de grande famille anglo-
phone montréalaise ver-
sait $30,000 pour une Mer-
cedèz Benz sportive. Et
il paraît que les Ferrari

Flatentend
effectuer
ungros

retour

au Québec

Je croisais, l'autre jour,
dans le grand hall de la
Place Bonaventure, le
nouveau gérant régional
de Fiat-Canada, M. Jean
Chevrier, l'un des ‘vieux
du monde automobile au
Québec. Il m'avoua que
les diverses critiques
formulées contre cette
grande marque italienne,
surtout en raison de la
rouille et de pannes du
système électrique, ont
quelque peu nui à la ré-

  
» Projecteurs anti-brouilard
- Projecteurs longue-portée

LA LIGNE DE
SYSTÈMES
D'ÉCHAPPEMENTLIBRE
LA PLUS COMPLÈTE.

e Économie d'essence « Qualité
* Gain de puissance » Aspect soigné

Disponibles chez tous les bonsdistributeurs
de pièces d'auto
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“Gamme complète
d'accessoires d'éclairage
de très grande qualité

reconnue mondialement”

- Phares de remplacement à lode pour "Sealed Beam”

Evrocan Motor Products Ltd.
2075 Naig
Montreal, HIN-3E2, Tel: 254-6066 

C'est un modèle Mercedez Benz semblable à celui-
ci que s’empressait de commanderdès l'ouverture
du 9e Salon international de l'auto à la Place Bo-
naventure, un jeune Montréalais issu d'une famil-

ture. Mon ancien collè- Les gens aisés ne font
gue, Jean D. Legault, qui pas défaut au Québec

en 1977
Si vous vous intéressez

aux statistiques émanant

les anglophone très riche et fort connue. Un au-
tre visiteur fut tellement séduit par une Lamborghi-
ni sportive qu'il la paya $65,000 sans broncher.

et les Rolls-Royce étaient
aussi en forte demande

putation de Fiat, qui a
toutefois décidé d'apporter

auprès d'une clientèle les correctifs voulus. En
bien nantie. Nous sommes outre, Fist a abaissé à
pauvres? $3,595 le prix de départ

de sa 128, modèle deux-
 

SICHAIINE

Rivière des Prairies

IMeccano Ter
MÉCANIQUE GÉNÉRALE

(Honda, Toyota, Datsun, etc.)

Notre devise: Qualité et Service

portières et elle accorde
un rabais de $400 à qui-
conque se procure un mo-
dèle 1977 de la spacieu-
se 131. Fiat doit mousser
fort également la vente
des divers modèles de
la luxueuse gamme Lan-
cia.

de 'antirouille
ouvrage garantie

648-0500
  
 

Pont Cartiervitle

12435 Boul. Laurentien 334-2861

AUTOMOB-

  

   

 

HONDA
Apartir de 532320

(Livraison& Transport en sus)

lallier

Repentigny

597 Notre-Dame

581-7571

    
    

 

     
Garantit .

WISIN 8210 .

CAP |ras ER
Extension 13 ISTE pte

 

 

7100 Jarry Est

Ville d'Anjou, Qué. 

EoINE
J. GUERETTE ESSO

=Spécialité

Mécanique générale

Coin Boul Galeries d'Anjou

    Tél. 354-1440   —  
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COMMENT
CONDUIRE
SUR UNE
SURFACE
GLACEE
Le gouvernement du

Québec devrait modifier
du tout au tout sa politi-
que d'émission des permis
de conduire, en obligeant
tout candidat, ainsi qu'u-
ne foule d'automobilistes
qui se piquent d'avoir beau-
coup d'expérience tant ils
roulent depuis des années,

à apprendre la façon de
conduire sur une surface
enneigée recouverte de
glace. La première cho-
se qu'il faut faire, c'est de
rouler à vitesse plutôt
modérée que normale,
c'est-à-dire en dessous
de la moyenne ordinaire-
ment permissible. Deuxiè-
mement, c’est de chausser
sa voiture de pneus à
neige de qualité, assurant
une traction uniforme en
tout temps. Ensuite. si
on dispose d'une boîte au-
tomatique, c'est d'utiliser
intelligemment les vites-
ses de celle-ci selon les
exigences du moment.
Ainsi, vous vous trouvez
à un coin de rue, atten-
dant le passage du feu
rouge au vert. Appuyez
délicatement sur l'accé-
lérateur, pour éviter que
les roues patinent: pour
ce faire, passez à 1 (ou
Low) ou à 2 (Medium)
et avancez lentement. Un
autre truc de nature à
vous aider: appliquez le
frein d'urgence au mo-
ment du freinage et re-
lâchez - le lentement
lorsque vous progressez
vers l'avant. Vous Cons-
taterez que la traction
des roues arrière s'en
trouve améliorée, car el-
le est alors uniforme à
droite commeà gauche.

 

À
Les nombreux visiteurs au 9e Salon international
de l'auto de Montréal ont pu se rincer l'oeil à
souhait, grâce à la présence de nombreux et
jolis mannequins comme Vicky Brant, photogra-
phié à côté du ‘bonhomme pneumatique”, Biben-
dum, d'origine française qui est le symbole des
pneus Michelin.

   
 

ATTACHE HITCH MONTREAL

Sul
Fabrication et installation

4950 Métropolitain est

376-3633

UNE AUTO
SUR 8
VENDUE  
 

"IMPORTEE" déplacement
General Motors. Chrys- T chez

ler, Ford et American
Motors continuent de do-
miner nettement le mar-
ché de la voiture neuve et
d'occasion au Québec, en
ce début d'année 1977. Les
Quatre Grands de Detroit
détiennent près de 88 p.
100 de ce marché lucra- T
tif puisqu'il a rapporté à a
ceux qui s'y trouvent $2,-

 

Nous liquidons nos mo-
dèles 1976 à des prix
incroyables.
M faut le voir pour le
croire.
Meilleures allocations
pour vos échanges.

9080 rue Hochelaga 
 

 Tél: 351-5010     

Ven.
270,000 pour la vente de
différentes marques en
1976, sans compter $486,-
000,000 au chapitre des
ventes de pièces plus
$380 millions sous forme
de réparations diverses.

De récents chiffres dé-
montrent que les mar-
ques Toyota, Datsun et
Honda l'emportent sur
leurs rivales européen-
nes comme Volkswagen.
Volvo, Saab, etc, en
fait de cote d'amour au-
près des six millions
de Québécois. A la mi-
janvier,nombre de con-
cessionnaires devaient
consentir des rabais ap-
préciables à la clientè-
le vu qu'ils avaient sur les
bras des voitures d'occa-
sion achetées au prix fort
lors du lancement des
modèles de 1977.

 

A

“complet”.

MRA

Pourquoi nous
recommandons
MICHELIN

le radial des neiges!
Nous sommes des spécialistes indépendants, libres de

choisir les marques que nous vendons. Si nous vous

recommandons les pneus d'hiver Michelin en tout pre-

mier lieu, c'est qu'ils représentent une valeur sûre:
Michelin ne fabrique que des pneus de haute qualité.

Le radial d'hiver Michelin, par ses qualités techniques

encore inégalées, assure stabilité, traction dans la
neige épaisse et arrêts sûrs. C'est le pneu d'hiver

Aussi sommes-nousfiers d'afficher l'enseigne Michelin,
l'enseigne de la qualité et de la sécurité.

Pourquoi vousarrêter à mi-chemin?
roulez MICHELIN

(RAAMARS ia ca imrannnoeiy.

OULEVARD Ve"
DODGE + CHRYSLER
 

Venez nousvisiter à la Place Bona-
venture au

“Salon de l’AutomobHe"
(entre le 13 et le 23 janvier 77).

Nous serons enchantés de discuter
les avantages du produit CHRYSLER

avec vous.

Nos prix sont IMBATTABLES, grâce à notre
grand pouvoir d'achat.
Inventaire complet — Livraison immédiate.

330 boul. Crémazie 0. 389-7871
Mtl. P.Q.

  

 

 
 

  

 

   

  
  Dépositaire autorisé de

CHRYSLER — CORDOBA — DODGE MONACO — ASPEN

— COLT CHARGER S.E. — ARROW — CAMION DODGE
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Ville Lasalle 

Le Marché du Pneu T.P. Canada Ltée

Le Marché du Pneu Lasalle
(Bureau chef) situs présentement au

£318 Notre-Dame Ouest, Mtl. 918 St-Laurent
Bientot nous serons mslatlé au Longueuil

2160 Maislin coin Newman Tél.: 670-2370
Tél.: 937-7732-3

Le Marché de Pneu Longueuil
(Succursale)   
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POUR

MONTREAL
1850 MASSON 

NOUS CHANGEONS OU REPARONS
Notre Qacanlie est valide à lravers

sus GARANTIE 100%
.—protuil dans un rayon

AUTO MOTEUR TRANSMISSION

tangle Cartier)

VOTRE MOTEUR OU TRANSMISSION

te Canada

 

© Service vHrar

€eS
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523-2140-9  
 

 

   
COMBATTEZ
L'INFLATION

  32,995.”
IMBATT

l1 ne nousreste que 10 modèles
76 àliquider

Premier arrivé,
premier servi.

DE@LISLE AUTO
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Dean Martin a l'air passablement fatigué, n'est-ce
pas? Cette photo a-t-eile été prise à l’époque de
sa dépression nerveuse? Quoi qu'il en soit, Dean
s’en est sorti.
preuve? I! songe déjà
Peggy Crosby.

Il a repris goût à la vie.
à se marier avec la belle

La

les divorcés

SORTI DE SA DÉPRESSION,
DEAN MARTIN VEUT
RECOMMENCER SA VIE
A la suite de son divorce

d'avec Cathy Hawn. Dean
Martin avait fait une gra-
ve dépression nerveuse.

Or. voilà qu'aujourd'hui
il s'en est complètement
sorti. Finie la dépres-
sion! A 59 ans, il se dit

même prêt à recom-
mencer $a vie.
Avec qui? Avec une jeu-

ne femme de 38 ans, Peg-
gy Crosby, qu'il a ren-
contrée dans un club pri-
vé de Beverley Hills ou
elle travaille comme hô-
tesse. Cette rencontre
date à peine de deux mois.
Pourtant, depuis ce temps,
on les voit ensemble plus
souvent qu'à leur tour
dans tous les endroits
chics d'Hollywood.
Dean Martin est telle-

ment emballé par son nou-
vel amour qu'il songerait
déjà au mariage. Mais
ses amis tentent de le
calmer en lui rappelant
jusqu'à quel point a été
désastreux son dernier
mariage.

D'un autre côté, on chu-
chote que Peggy est beau-
coup plus intéressée par
l’argent de Dean que par
son amour. Son ex-mari,
Phil Crosby, l'a d'ailleurs
décrite comme une mé-
gère avide d'argent et ja-
mais satisfaite des hom-
mes.
S'il a raison, le pauvre

Dean Martin se prépare
probablement une autre

de ces dépressions ner-
veuses aussi carabinées
qu'inoubliables!

 

» Religion

LE CÉLÈBRE BILLY GRAHAM
CROIT AUX EXTRA-TERRESTRES

Billy Graham croit qu'il
y a de la vie intelligente

sur les autres planétes
et que ces ‘êtres de l'es-
pace” sont faits comme
nous. “Notre système
solaire, de déclarer le fa-
meux évangéliste améri-
cain, n'est qu'un système
parmi des milliards d'au-
tres semblables dans cet-
te colossale création de
Dieu. Je crois vraiment
en l'existence des extra-

« terrestres qui doivent pro-
bablement ressembler à
l’Américain moyen.”
Abordant publiquement

ce sujet pour la premiè-
re fois. Billy Graham a
déclaré aux journalistes
américains que:

1- les extra-terrestres
sont capables de nous
rendre visite, mais qu'ils
ont des intentions paci-
fiques.
2- ces "êtres de l'es-

pace’ adorent Dieu, exac-
tement commenous.
3 ils peuvent détenir

les solutions à plusieurs
des problèmes auxquels
les Terriens sont con-
frontés.
Billy Graham pense que

ces ‘êtres de l'espace”
ont mis au point des vé-
hicules capables d'attein-

dre la Terre. “Je ne
crois pas, dit-il encore,
que tous ces OVNIS, ces
objets non identifiées que
voient les gens ne soient
qu'un produit de leur i-
magination.”

Le célèbre évangéliste
américain base ses con-
clusions non seulement
sur ses pofondes croyan-
ces religieuses mais

les discus-encore sur

 
a

sions qu'il a eues avec
plusieurs experts améri-
cains de l'espace, dont,
paraît-il. plusieurs sont
de son avis.
D'après mes études des

Saintes Ecritures, d'ajou-
ter Billy Graham, je ne
trouve rien qui mettrait
en danger notre foi dans
l'Evangile. Si jamais nous
découvrions des êtres
intelligents sur - d'autres
planètes du cosmos.

nr

   
Billy Graham croit en l'existence d’extra-terres-
tres capables de nous rendre visite.

Sexualité

URSULA ANDRESS: “JE NE
MÉPRISE PAS L'ÉROTISME,
C'EST UNE CHOSE DE L'ESPRIT"
‘Je ne me sens vivre que

lorsque jaime’. déclare la
belle Ursula Andress.
“L'amour, pour moi, est
la chose la plus impor-
tante de la vie. J'ai beau-
coup aimé et cela m'a en-
richie.”
Ursula Andress, le “sym-

bole sexuel” du ‘Docteur
No", fait une entrée fra-
cassante dans le cinéma
avec Sylvia Kristel, la
“bombe sexuelle" d'‘’Em-
manuelle“. Sujet du film:
ie très sérieux ‘Masque

Elle y tournerade fer”.

des scènes d'amour à
titre de Mile de La Val-
litre, maitresse de Lous
X1v. Elle n'aime pas

beaucoup ces scènes.
“Je me sens comme une
prostituée‘, précise-tel-
le.” J'ai l'impression de
vendre des sentiments
que je n'éprouve pas. J'en
suis génée.”
Pourtant, Ursula ne mé-

prise pas l'érotisme. ‘‘L’é-
rotisme, affirme-t-elle,
c'est une chose de l'es-
prit. Dans les films, on

ne voit que de la porno-

 

L'aguichante Ursula Andress dans toute sa splen-
deur!

graphie. J'adore l'éro-

tisme dans la peinture,
la littérature. Pour moi,
cela correspond à une
fantaisie dans l'amour.
Quant au Sexe, avec un
grand ‘S’', cela m'apporte
un équilibre immense et
m'aide pour tous mes
problémes. Je crois
que si on est satisfait
physiquement, on peut
fonctionner.”

Ursula s'y connaît en
hommes et en amour.
Elle a serré dans ses
bras les plus beaux hom-
mes du monde. Mais
elle n'en a véritablement
aimé qu'un seul! Ses a-
mours portent pourtant
les noms les plus illus-
tres de Ryan O'Neil à
Marcello Mastroianni,
en passant par Fabio Tes-
ti, le bourreau des coeurs
italiens avec lequel elle
a vécu plusieurs années.
Mais, avec tous, elle

a rompu. Et pourtant, il
y a un homme qu'elle a
quitté, lui aussi, et qui
est le seul qu'elle ne pour-
ra jamais sans doute ou-
blier. C'est John Derek,
un acteur devenu photo-
graphe.

 

 

Un homme peut en quelque sorte connaître tout
à la fois la gloire et la malchance la plus noi-
re. C’est le cas de Serge Lama qui, en douze
ans, à subi treize opérations.

SERGE LAMA SUBIRA SA 14E
OPÉRATION EN DOUZE ANS!
On ne peut dire que Ser-

ge Lama ait beaucoup de
chance. Le sport. jusqu'i-

ci, ne l'a certainement
pas épargné. !l s'acharne
de nouveau sur lui. Pour-
tant, Serge croyait bien
que tous ses ennuis é-
taient terminés. Pas du
tout! De fait, bientôt
douze ans après le ter-

rible accident de voiture
quile laissa pratiquement
pour mort, le chanteur
n'a pas encore compléte-
ment récupéré.

L'accident en question
s'est produit le 13 juillet
1965 pas loin d'Aix-en-
Provence. La voiture,
après avoir effectué

plusieurs tonneaux et ê-
tre allée s'écraser dans un
champ, en contre-bas,
s'était tout simplement
enroulée autour d'un pla-
tane. On avait trouvé
Serge Lama désarticulé
comme un pantin: frac-
ture de crâne, rate é-
clatée, bassin en miettes,
mâchoire brisée, intes-
tin perforé, jambe droi-
te cassée, jambe gauche
paralysée....
Les médecins avaient

tout de même pu lui ju-
rer qu'il avait la vie sau-
ve, mais son calvaire
n’était pas terminé pour
autant. Au cours des dix
années qui suivirent, La-
ma passa en effet une
bonne quarantaine d'heu-
res sur la table d'opéra-
tion. Soit la bagatelle
de… treize opérations
chirurgicales.
La mauvaise nouvelle,

c'est que le chanteur vient
d'apprendre qu'on va de-
voir l'opérer une quartor-

zième fois. Serge Lama
devra donc repasser sur
le bitlard. Et vite! Ser-
ge accepte tout cela a-
vec un courage exem-
plaire et devant lequel
on ne peut que s’incliner.  
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CINÉMA

UN CACHET-RECORD POUR

superstar Marlon
Brando va recevoir $3,
700,000 pour jouer le ré-
le du “Superman” dans
un film qu'on se propose
de mettre bientôt en
chantier. Il s'agit du plus
haut cachet jamais don-
né à un acteur de ciné-
ma.

Ce fabuleux salaire, il
le gagnera en douze
jours. Ce qui veut dire
qu'il va toucher un peu
plus de $300,000 par
jour. Et, ce qui ne gite
rien, Marlon Brando va
encaisser un pourcenta-
ge des recettes du film.
“Oui, de préciser le pro-

ducteur du film. llya Sal-
kind, Brando ne va tra-
vailler que douze jours
et il va recevoir cette
somme d'argent en en-
tier avant même de se
présenter sur les pla-
teaux de tournage. Il va
toucher, en plus, 11.3

ur cent de ce que le
ilm va rapporter.

“Je suis convaincu que
Brando est le seul ac-
teur à pouvoir incarner
le père du ‘Superman’.
Je mai d'ailleurs pas
rouspété avant de tomber
d'accord avec Marlon sur
le cachet. Son rôle, il
est vrai, n'est pas ma-
jeur, mais je tenais ab-
solument à l'avoir dans
le film. Ma décision va

BRANDO: $3.700.0° 7 ’

La in

 

   4 à)
Marion Brondo n'y va pas avec le dos de la cuil-
ler quand il s’agit de cachet. Il vient justement
d'en arriver à un accord
000 pour un travail de 12

ui lui garantit $3,700,
Jours dans le fim "Su-

an’. C’est le plus gros cachet jamais donné
un acteur de cinéma.

peut-être déplaire aux
banquiers et aux produc-
teurs de films. Mais ça
ne me fait ni chaud, ni
froid, car j'estime que
le “Superman” fait partie
de l'héritage Culturel des
Américains et que tout
le monde va aller voir le
film. C'est un risque cal-

culé de ma part, mais je
parie que je fais un bon
placement.

On va commencer le
tournage de “Superman”
au printemps ou, à tout
le moins, aussitôt qu'on
aura choisi tous les ac-
teurs.

PETER FALK ("COLOMBO")
EST AMOUREUX FOU

L'acteur Peter Falk,
le célèbre ‘’Colombo’’ de
la télévision, est présen-
tement amoureux fou
d'une jeune actrice d'Hol-
lywood qui n'a que 26 ans:
hera Danese. Va-t-il l'é-

pouser? || est encore
trop tôt pour le dire.
D'autant plus qu'il n'a pas
encore obtenu son divor-
ce d'avec Alyce, la fem-
me qu'il a épousée il y à
unevingtaine d'années.

L'acteur et sa femme
se sont séparés il y a
quelques mois et les pro-
cédures sont en cours.
Quant à Shera Danese,
elle a fait la connaissan-
ce de Peter il y a envi-
ron un an. L'acteur, mé-
ticuleux dans la vie com-
me il l'est dans son rôle,
ne fait rien à la hôte.
C'est un systématique.
Aussi a-t-it mis plus de
deux mois, à la suite de

  
  

Camron

Ca été le coup de foudre
pour Peter Falk, le célà-
bre Colombo” qu'on
peut voir à la télévision,
lorsqu'H a rencontré,
la belle et jeune actri-
ce Shera Danese qui n'a
que 26 ans. Est-ce que
ça finra par un marla-
ge? Une histoire à sui-

cette première rencon-
tre, pour téléphoner à

l'actrice et l‘iriviter à pas-
ser une soirée avec lui.
Mais, depuis ce temps-
là, on les voit toujours
ensemble.

“J'aime beaucoup Pe-
ter". de dire Shera. ‘Ce-
la procure un tel senti-
ment de chaleur, de bon-
heur, pour une femme,
de se savoir aimée et
protégée par un homme
comme lui. Si jamais je
me décide à me marier.
Peter est mon homme...”

Peter, pour sa part, a
toujours été aussi dis-
cret au sujet de ce nou-
vel amour qui vient d'en-
trer dans sa vie qu’il l'a
toujours été au sujet de
sa vie privée. Mais il n'a
pas besoin d'en parler
beaucoup pour que ses
amis se rendent compte
de ce qui se passe pré-
sentement.
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Retournez le coupon
ci-joint à

Publications
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Les amoureux
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Montréal,
HIW 1B3

  
vous suggère dof

St-Valentin

GAGNEZ
==} Une fin de semaine pour deux

a l'AUBERGE YVAN-GOUTU
% tirage le 7 février 1977

==} Ün ensemble de bijou on OR 10 K
à chaque semaine: une bague, un bracelet,
un pendentif et des boucles d'orcilles.

Compliment de 1a Manufacture
du bijou québécois aus

Le ivre manufacture de bijoux ouverte ou publie à Laval
ir pour lu ST-VALENTIN...   
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Gagnante: Francine Gingras

Montréal, Qué.

 

       

   

     

        

   
 
   
 

1- Boucle d'oreille 10 K: $20.00 3- Bracelet identité 10 K: $22.00

  

 

 

2- Double coeur 10K; $22.50 4- Semainier 10 K: $42.00      
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Fabre, Laval
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ANUFACTURE Commandez des
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au prix spécisl de *89**
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l'article de votre choix,
séparément
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JE désire recevoirle (s) bijou (x) i
NO.tel qu'illustré,
au prix total de §........... + 8% de taxe prov. |
ajouter $1.00 pour C.0.D. 1
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MUHAMMED ALI ABANDONNE
SA ROLLS ROYCE ET

Si la boxe paie, Il sem-
ble bien que le divorce ne
paie pas. Du moins pas
pour les grands cham-
pions, tel Muhammed Ali.
Le boxeur. toujours à
la retraite. devra débour-
ser à son ex-épouse,
Khalina Tolona. quelque
$2 millions pour assurer
la garde de ses quatre
enfants!

Selon les termesde l‘en-
tente réalisée entre les
deux parties devant les
tribunaux, Ali cédera à
ses enfants la maison fa-
miliale. une Rolls Royce
et une Cadillac pour leur
permettre de se déplacer
en ville, ainsi qu'un im-
meuble de rapport dont
la location leur rapporte-

ra un peu d'argent de po-
che!

Muhammed Ali était
marié depuis neuf ans lors-

que son épouse a demandé
le divorce après que
le boxeur eut reconnu la
paternité d'un enfant qu'il
a eu avec une amie. Ve-
ronica Porche.

 

à .

Muhammed Ali
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L'équipe du Journal
La Patrie vous présente

brûlant d'actualité

LE DOSSIER
OLYMPIQUE
scandales corrption,SERIES couts pas dix

du plus beou stods

Envente chez

de 6 pages
sujet

   
      

    
age vols orgunises

dépositaires
au Québec.      

la soirée du Mérite sportif québécois

   

UN TROPHÉE MÉRITAS POUR
NOS ATHLÈTES ET BÉNÉVOLES
LES PLUS MÉRITANTS

La Brasserie Molson
a accepté de commandi-
ter, cette année, la soi-
rée du. Mérite sportif
québécois qui aura lieu
au Vélodrome ‘olympique,
le 11 février prochain.

Tous les héros de cet-
te soirée recevront un

trophée exclusif au Mé-
rite sportif québécois que

présente ici la coordina-
tion de l'événement, Da-
nielle  Proulx-Campagna,
a deux employés-cadres
de la Brasserie Molson,
André Bélanger. 3 gau-
che. et Frank Léveillée.
à droite.

 

Il veut jouer à Montréal

DANIEL FOURNIER,
LA PROCHAINE
SUPER-VEDETTE DES
ALOUETTES?
Un Canadien français

comme prochaine grande
vedette des Alouettes?
Oui. c'est possible. Da-
niel Fournier, un ailier
rapproché de l'Université
Princeton, pourrait en
effet devenir le premier
athlète d'expression fran-
Gaise a être considéré
comme une super-vedette
dansla Ligue Canadienne.
A 22 ans. Fournier sera
l'un des joueurs les plus
convoités par les clubs
professionnels américains
lors du repéchage des
joueurs amateurs.

Mais il faudra, de tou-
te évidence, que les A-
louettes fassent vite s'ils
veulent embaucher l'ex-
cellent joueur, qui a ap-
pris son football dans
des ligues mineures à
Pierrefonds. ‘Je suis in-
téressé à évoluer avec
les Alouettes, dit-il. et
j'attends qu'ils entrent en
communication avec moi.”

Plusieurs clubs, dont
les Chargers de San Die-
go, ceux qui ont ravi

Johnny Rodgers a l'or-
ganisation montréalaise,
sont vivement intéressé
à aligner Fournier le-
quel a. estime-t-on dans
les cercles du football
professionnel, toutes les
qualités pour réussir. H

faut dire que Fournier

est un solide gaillard de
62", qui fait osciller l'ai-
guille de la balance à

2151b!

Un boursier
Rhodes

Qui plus est. le joueur
de l'Université Princeton,
n'est pas qu'un excellent
footballeur. If est aussi
un boursier de la Fonda-
tion Rhodes, qui attribue
chaque année des bourses
d'études aux étudiants les
plus méritants afin de les

aider à poursuivre des
études supérieures sans
aucun frais. Pat Haden,
le quart-arrière des
Rams de Los Angeles.
est aussi un boursier
Rhodes.

Fournier est l'homme
tout désigné pour combler
le vide que laissera dans
le coeur des montréalais
le départ de Johnny Rod-
gers. Il pourrait jumeler
à sa tâche de joueur
de football des fonc-
tions de promoteur au-
près de la clientèle
francophone qui se fera
certes de plus en plus
importante maintenant
que les Alouettes ont
emménagé au Stade olym-
pique.

 

SEMAINE NATIONALE DU SKI
AUX MONTS-PLANTE

La Semaine nationale
du ski qui se tiendra du
5 au 13 février au Québec
sera- aussi celle des ski-
eurs amoureux puisque la
clôture de cet événement
coicidera avec la veille
de la Saint-Valentin. C'est
ainsi qu'aux Monts-Plante,
a Val-David, par exem-
ple, les propriétaires-ani-
mateurs de cette station,
Yvan Lapointe et Jean
LeMonde, organisent un
souper canadien suivi
d’une soirée dansante, à
partir de 20 heures, le
5 février, soirée pour la-
quelle il est bon de ré-
server ses places. La
Semaine nationale de
ski s'y terminera par une

descente aux flambeaux,
le 13. Les Monts-Plante
innovent aussi cette an-
née en offrant aux dames

une journée de ski en-
tièrement gratuite, le
mercredi, avec remonte-
pentes et cours de ski
alpin gratuits, ainsi que
transport en traineau
d'un mont à l'autre. Il y
a également vingt milles
de pistes de ski de fond
ouvertes gratuitement
aux amateurs de ce sport
de plus en plus en vogue
avec possibilité de randon-
nées guidéeset de location
d'équipements complets.
Au nouveau bar-restaurant
des Monts-Plante, on
peut, cette année, dégus-
ter la soupe à l'oignon
gratinée et la fondue suis-
se. Bref, de quoi joindre
les plaisirs du sport et
du grand air aux plaisirs
de la table autour d'un bon
feu de cheminée!

 

 

LEBASEBALL MENE A TOUT,
MEME AU HOCKEY!

 

Oui. ce sont bel et bien Steve Rogers. Mike Jorgenson,
et Ken Singleton. les trois baseballeurs professionnels
qui endossent chaque semaine l'uniforme d'un club de
Pierrefonds où s pratiquent leur sport favori sur
la patinoire de l'arena local. Les trois athlètes habi-
tent Montréal durant la saison morte.

 

SPORTS TÉLÉ-CHOIX
Lundi 24 janvier
Hockey junior

20h 009 (cable)
Shawinigan affronte Qué-
bec

. Mardi25 janvier
Hockey Ligue Nationale

21 h002. 6
Match des étoiles à Van-
couver

Samedi, 29 janvier
17 h 30, 10 (télé-Métro-
pole)
Sports Mag.
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Par Richard Milo
 

Un serutin qu'il faudra repenser

JACQUES LEMAIRE
VICTIME D'UNE

GRAVE INJUSTICE
Jacques Lemaire a de nouveau été victime d'u-

ne injustice. il semble bien que les années se

suivent et se ressemblent pour l'excellent

joueur de centre des Canadiens, qui joue de-

puis trop longtemps dans l'ombre des grandes

vedettes du Tricolore. Lemaire a en effet

été ignoré dans la sélection de l'équipe d'étoiles

de la Conférence Prince de Galles qui doit af-

fronter, le 25 janvier, à Vancouver, les meil-

leurs joueurs de la Conférence Clarence Camp-

bell. On lui a préféré Daryl Sittier et Gilbert

Perreault.

Lemaire a pourtant
connu cette année le
meilleur début de sai
son de sa carrière. II
est l'un des grands res-
ponsables des succès
que remportent présen-
tement ses compagnons
de ligne Guy Lafleur ef
Steve Shutt. Travailleur
infatigable et excellent pa-
tineur, l'ancien joueur
des Maroons de Lachine
est un joueur complet

qui peut marquer des
buts et exceller à la dé-
lensive-avant. Sa  bril-
lante performance con-
tre le club de l'Armée
Rouge. l’an dernier, l’a-
vait d'ailleurs  confir-
mé.

fensive et de la réputa-
tion d'un joueur plutôt
que d'analyser la per-
formance globale de ce
dernier.

Plusieurs instruments

et joueurs qui ont déjà
participée à cette ren-

contre annuelle, récla-
ment pourtant depuis

quelques années une mo-
dification dans le mode
de sélection, que tous
souhaiteraient plus jus-
te et honnête envers
les athiètes. La direc-
tion du circuit ignore
cependant ces demandes
pourtantjustifiées.

Le circuit Campbell
traite. de toute évidence.
ses instructeurs et ses

 
ll est difficile de com-

prendre comment un
joueur du calibre de Le-
maire n'ait pas attiré da-
vantage l'attention des
experts. L'Association

joueurs de la même ta-
çon qu'il réagit aux re-
marques des amateurs
qui se plaignent du ca-
libre de certains elubs.
Toute vérité n’est pas bon-
ne à dire et surtout... 3
entendre!

des chroniqueurs de hoc-
key a préféré voter en
fonction de la fiche of-

  
 

 

ur d'un livre sur le hockey
— dans ce pays

"LES SOVIÉTIQUES SONT
PEUT-ETRE MEILLEURS
QU'EN 1972”
Guy Dyotte a publié récemment aux Editions de

l'hommeun livre donnant une vue d'ensemble sur
la pratique du hockey en Union Soviétique, in-
titulé "Techniques du hockey en U.R.S.S.,” et é-
crit en collaboration avec André Ruel. L'idée
d'écrire un livre ensemble leur est venue à
Moscou, où ils se sont rencontrés en mal-juin
1975 dans le cadre d’un stage organisé par l'Uni-
versité Concordia, à l'intention des éducateurs
physiques canadiens.

La récente visite du club
national de l'Union Sovié-
tia a redonné à cet
ouvrage un nouvel inté-
rét. Si les Soviétiques
étaient d'abord venus pour
apprendre, en 1972, nom-
breux sont les observa-
teurs qui estiment que le
meilleur club de hockey
au monde en Europe ne
s’est guère amélioré de-
puis la désormais célè-
bre ‘Série du siècle’. Qui
plus est, d'aucuns émet-
tent l'opinion que le club
national n'a plus la mé-
me puissance, surtout à
la suite de l'humiliante
défaite de 6 à 1, subie
aux mains des Nordiques
de Québec lors du der-
nier de leur tournée nord-
américaine.

  
o
Guy Dyotte, qui a pu ju-

ger sur place de l'ensei-
gnement du hockey en
Union Soviétique, a lui
aussi des commentaires
à formuler. ‘Je crois que
le hockey soviétique, ex-
plique le professeur d’é-
ducation physique, n'a
rien perdu de sa vigueur
des dernières années.
Le club national a peut-

-

être faibli parce que
plusieurs vedettes ont
pris de l'âge, mais la
relève est encore plus
abondante et de meil-
leur qualité qu'auparavant.

Conseils aux
entraîneurs

Le stagiaire a d'ailleurs
été fortement impression-
né par l'importance que
les dirigeants du hockey
soviétique accordent à
l'aspect scientifique de
notre sport national. “En
U.RS.S., la science est
au service du sport. dit-
il, et tous les joueurs
du club national font I'ob-
jet d'un entraînement
spécialement conçu pour
eux.”
Le hockey a fait des

progrès énormes dans
ce pays en l'espace de

vingt - cing ans. Guy
Dyotte attribue les suc-
cès des clubs soviéti-
ques en compétitions in-
ternationales à l'entrai-
nement que les joueurs
ont subi depuis leurs dé-
buts. ‘Si j'avais une re-
commandation à faire,
à nos entraîneurs qué-
bécois qui sont souvent
des bénévoles, je leur con-
seillerais d'être ouvert
aux nouvelles techniques
d'entrainement  scientifi-
ques qui ont fait leur ap-
parition au cours des
dernières années, tout en

 

Ralph Backstrom a la belle époque.

Il faut agir et vite!

RALPH BAGKSTROM EN
FAVEUR D'UNE FUSION
Ralph Backstrom est d’avis que le hockey pro-

fessionnel n'a plus qu'une seule alternative: pro-
céder à une fusion des deux lignes existantes,
et ne conserver que les meilleurs clubs.

L'ancien joueur des Ca-
nadiens estime que cette
mesure est indispensa-
ble si les dirigeants et
propriétaires d'équipes
veulent continuer à réa-
liser des profits. De
nombreux clubs éprou-
vent de sérieux problè-
mes financiers et tout
indique que le nombre
d'équipes en difficultés va
continuer d'augmenter la

a-t-il déclaré, qu'il n'est
pas rare qu'un joueur re-
çoive près de $100,000
pour réchauffer le banc
avec un contrat de plu-
sieurs années en poche!”

Backstrom a gagné la
Coupe Staniey à six
reprises avec les Cana-
diens avant d'étre échan-
gé aux Kings de Los An-
geles, en 1970. Il évolueessayant dans la mesure

du possible, d'être mieux
préparés à accomplir 2
leur tâche. dans

dans l'Association mon-
diale depuis trois sai-
sons.

saison prochaine. “ll y

tellement de clubs
les deux circuits,

 

FAITES L'ESSAI DE CETTE PIPE DURANT30JOURS
Si différente qu elle est brevetée par le

GOUVERNEMENT CANADIEN
sous le No. 800357

«LE TUBE MAGIQUE»
   

   

   

  

Cette pipe faite de la meilleure bruyère
méditerrantenne comporte une invention

sensationnelle qui bouleversera toutes vos
tdèes reçues en matière de pipe. Aucun culot-
tage n'est nécessaire. Plus de goudron, de dé-

pots. de gout piquant ou amer dans votre bouche
Vous avez une pipe qui vous procure un goût agré-

abie. frais. savoureux. et qui élimine tout dépôt
humide £4Cu

Cest la première pipe au
monde à offrir la garantie

dun plaisir de fumer intact
Vousobtenez un plaisir de fumer

sans pareil, ie meilleur de votre vie
et sans quecela vous coûté un sou

Esssyez-la pendant 30 jours—
_ La pipe Carey vous permet d'

cierls saveur pure, et l'arôme du tabac.
Elle vous apporte une satisfaction inté-

  

Même si vous êtes un grand fumeur de pipe et pos-
sédez un porle-pips bien garni, peut-être êtes-vous en-
core à la recherche de ia pipe idéale afin de réduire
vos dépense: cigarettes et cigares.

La pi peut paraître semblabi  
elle est tout à fait diffé LI n'y a

onde de comparable à cette pipe. Elle est
la meilleure bruyère méditerranéenne — mais,

sa grande innovation c'est de comporter un aystème
exclusif breveté «LE TUBE MAGIQUE», ingénieusement
inséré dans un tuyau en nylon à l'épreuve de toute
morsure.

  

Ce n'est pas un Mitre
Le «tube magique» n'est pas un tiltre devenant tôt ou

tard humide et saturé ts malodorants. Un filtre
saturé transmet son pl te à chaque boul-
tés de fumée. créant ainsi plus de problèmes qu'il
n'en résout.

Ce n'est pes un piège à humidité
Le «tube magique» n'est pas un piège à humidité

faisant entendre un ga: ment à chaque aspiration.
Il ne doit pas non plua être nettoyé chaque fois.

C'est presque magique
Non pas ma propre magie, mais bien CELLE DE LA

NATURE. Les vente chauds recu t l'humidité prove.
K ti . des rivières

  

   

  

   
  
  

 

  
  

  

  
   

r froid la réduit en gouttes
nt puriliées. Tout comme la
‘atmosphère crée la pluie.
tube magique» par les orifices

oqus une condensation
1 d'où

pour être absorbée dai
du «tube magique»
ambiant. Aucun dépôt ne

8 lube magique» mélange de pour
urific ‘a fumée du fabec en doses bien équili-
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 réea, rafraichissant ta fumée ei éliminant toute brûlure

: € À Carey, Dept. 967A
: 26 rue Duncan, Toronto, Ont, MSV 289

  

     

  
} concernant votre oître gratuits insi qu'une brochu

rieure et un plaisir de fumer qu'aucune
cigarette. aucun cigare ni même au- i
cune autre pipe ne vous procure.

de la langue. Résultat? DOUCEUR, VELOUTE et SAV-
EUR jamais a depuis que l'on fume Ia pipe.

Aujourd'hui, plus
fument presque toutes uniquement
Eltes ont toutes commencé en acce
exceptionnelle d'essai de 30 jours sans obligation de
leur part.
Toutes ont eu la même option: celle que je vous offre

également. Après 30 jours,
€ vous 8 procuré le plaisir de fui

e.

     

      
    
bi cet
moi fes morceaux. L'easai ne vous surs rien colle!
Combien de fabricants sont aussi sûrs de leurs pro-
its

Falies vous-même votre esesi de 30 jours
Découpez le coupon ci-dessous. Inscrivezy votre

nom et adresse el envoyez-le-moi dès AUJOURD'HUI.
Je vous fersi parvenir une brochure en couleur, entière-
ment gratuite. afin que vous puissiez choisir le modèle
que vous préférez pour un essai de 30 jours.

     D'accord M. Ca Envoyez-moi tous les délai

 

n couleur af: que je puisse Choieié la pipe que

l'essaiera: gratuiiement pendant 30 jours :

  

   ; Adresse

Ville.
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     Le meilleur restaurant français sur Berri entre le boul. Saint-Joseph et Gilford

RESTAURANT

LA NICOISE
4897, rue Berri
Montréal

Tél.: 523-2858
Face a la sortie sud de la
station de métro Laurier ou
stationnement dansla rue.
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